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PRÉFACE 

> » - - . v-i O « 

P 

*• ARM l toutes les prati-v 
qves eonfacre'es au Cœur 
adorable de Jejiis 9 une des 
plus f aimes & des plus fa - 

lut aires y ce font les Neu* 

% • 

vaines que Von fait à fort 
honneur . Plufeurs p effort - 
o&f de piété font dans cet 
tifage , y trouvent tou- 
jours un nouveau f cours 
dans leurs befoins y & une 
nouvelle confolation dans 
leurs peines . 

• • 

ai; 



Digitized by Googl 




P 



P Pv k F A C E. . ... 

Souvent on n’a pas le 
temps de 'faire de . longues 
prières & des lectures fui - 
vies y telles quon en trouve 
dans les livres compofés fup 
le Cœur de Jefus ; mais il 
ejl rare quon n’ait pas af 
Je^ de loijir pour J aire les 
courtes prières & les lectures 
abrégées d’une Neuvaine * 
& fi on les fais avec at te n^ 
tion peut-être en retirera-t- 
on autant de jfutt y quon, 
en eut retiré des autres exer- 
cices qui auroient eu plus 

K ■* 
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F R Ê F A C Ê. : 7 

d* étendue & demandé plus 
de temps. é - - 

• W" 

JVyofz.r dk/rc emprejjes a 
mettre en oeuvre un moyen 
fi capable d > honorer le Sd- 
çré Cœur de Jefus r & <t attis 
rer fur nous-mêmes les gra » 
ces du Ciel les plus ahon-- \ 

dan tes ** » * » 

» - > . « * * » V- 

1 • • * \ t 
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Les 



Las f/itçntic&s 



INTENTIONS DE LA 

> 

NçypjtUfE. 



JFX N peut faire cette 
Neuv^ine à plufieurs 

intentions différentes, tou- 

* 

tes tendantes à honorer ce 
üacré Cœuf. - -> ' 

On peut la faire i. pour 
adorer fes grandeurs , uni- 
quement en vue de lui plai- 
re & de procurer fa gloire. 

a. L/offrir pour imiter fes 
vertus ^ & fur -tout celles 
qui lui ont été fpéciaîêment 

vi J5 

f * , 
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, /fi la I^çuyaine, =vii 

V ~ 

propres , Phy milité , la dou- 
ceur j &c. 

3 . Poyr obtenir pour feir* 
ipême quelque giaçe parti?, 
culiere : : par exemple ? la 
fprce de combattre une pâÇt 
fion , 4 grâce de furmpntec 
une tentation j la grâce d’u- 
pe fainte mort , &c, 

4. Qn peut encore l’offrir 

pour qqel,que, gerfonne qui 
nous eft chere & pour lui 
obtenir quelque faveur fpé- 
ciale. ' ' 

5 . On peut fur-tout faire 
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viïj Les intentions , &n 
cette Neuvaine dans uni 
temps d^épreuves & de pei- 
nes , dans quelque grande 
affliftion qui eft furvenue & 
demander la grâce : de la> 
fupporter & de la prendre^ 
dans l’efprit de Dieiu . 

Enfin y chacun confultant 3 



fa iituation 5 l'offrira félon les 1 
circonftances & les befoins 
ou il peut fe trouver- 





Les PRIERES DANS la 
Neu VAINE. \ 

Près ^intention ' di- 
rigée , il faut regler 
;les prières que Fon doit 
-faire y & y être exaft , êe 
point dépend beaucoup de la 
-dévotion d’un chacun.- - - 
t . On .peut chaque jour ré- 
citer les Litanies du facré 
Goeür, où FOffice compbfé 
à fon honneur. : . ; ; ! ; \ f 
- Affilier à la Mefîe, 8t 
s’offrir en facrifice a Ce Cœur ‘ 
diviü, i ro mol é. pour -nous; d ' 
Faire une vifite au faint 
Sacrement pour adorer fes. 
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X Les Prières j &c. 

yi 

perfeâions &. implorer fon 
fecours. 

Durant* là journée faire 
quelque afpiration ou éléva- 
tion de cœur à üan bon- 
heur. . 

De même dire neuf fois 
glpria Pat ri y ,à l’honneur 
d.e£ Xaints Anges, & s?unif 
aux adorations & aux hom- 
mages qu’ils offrent au {acre 
Cœur. ' A . . ‘ 

jQn pourrait auffi, un jour^ 
faire la confécration , & l’au- 
jye , Panaende honorable, qui 
font des deux exercices ef* 
fentiçls à cette dévotion. 



\ 



t 



joegft 





lies pratiques de pïe te durant ; 
l^'Jtféûv aides : ‘ 

/ 

» » -A 



I °. ÏJf RoiVfET TKÈ r for-tout 

: JET dirrant lesneuf jdifrs 

d’évitér toute réfiftance vo* 
lontaire k la^ grâce 9 t toute > 
infidélité réfléchie qui pour- 
roir contrôler ce facré cœur* 
2°. Faire~la le&ure d’une . 
desr confidérations marquéfes 
pour chaque jour. ’) . 

3°. De même pratiquer 
quêlqu’autre bonne œuvre * v 
jeûne, aumône vifite des 
malades , &c. en l’offrant à 

ce Cœur adorable, 

; 
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xij. Les pratiques, &c. 

4©. Sur tout 5 offrir la, 
fainte Communion à fon 
hpnneur , & les jours où Ton , 
ne peut pas approcher des 
Sacrements , faire du moins 
la communion fpirituefte., . 

On peut voir les vautres 
pratiques indiquées à la fin ; 
de cette Neuv aine & choifir 
celles qui: font plus confor- 
mes à fa . piété , à fon at- , 
trait , & à fes befoins.. . 

L’effentiel c'eft Fimita- » 
tion des vertus de ce 'Coeur : 
adorable y c’eft là Fhomma- 
ge le plus capable deprocu- , 
rer ,fa gloire .,•>&; de nous * 
mériter fesi faveurs, . 

—NEU VAINE ' 
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NEVVAINE 

l 

A L’HONNÈUR ' 

du Sacré cœur 

de Jésus . . 

im — rmÿ gfeati i' '.jm -g 

CONSIDÉRATION . 

* 

PRELIMINAIRE. 

JJ établiffement , les progrès & 
Retendue de cette Dévotion». 

E S temps dèftinés de 
^ L || coûte éternité > par la 
ï >rov ^ ence > étant arri- 
vés, ou Jefus-Chriit avoit réfolu 
de manifefter plus fpécialement 
au «noftde les riche des de fou 

A 
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0 Neuvaine 

facré Cœur , & d’établir à Ion 
honneur la folemnité d’une fête 
particulière, il témoi^ha fes in- 

o * * 

tentions à une ame humble & 
fidele , & lui donna les moyens 
de les communiquer & de faire 
connoitre les vues ineffables de 
4a bonté & de fa fageffe. Il fal- 
loit bien s’attendre que le mon- 
de mettroit des obftacles aux 
deffeins du Ciel. 

Il eft arrivé en effet, au fujec 
de la dévotion au Sacré Cœur 
de Jefus , ce qui étoit arrivé k 
l’occafion de celle du faint Sa-- 
crement ; l’une comme l’autre 
ont d’abord effuyé toute forte 

d’oppofitions & de . centradio? 

» 

‘X 
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au Sacré Cœur de Jefus . 3 

tîons. Comme la prerrçiere , à pci-» 

ne la dévotion .au Sacré Cœur 

' 1 ) 

de Jefus parut dans le monde , 
qu’on s^éleva contre elle de toutes 
parts ; on la blama > on la cen- 
fura , on la condamna , on blaf- 
phêma même contre elle. Les 
uns la défapprouvoient comme 
une dévotion nouvelle , les au- 
tres comme une dévotion inuti- 

. _ 1 

le; qüelques-uns comme une dé- 
votion dangereufe , d’autres même 
en vinrent jufqu’à jetter fur elle 
un voile de mépris & de derifion. 
Non-feulement les faux fages , 
les impies & les libertins > mais 
quelques perfonnes même de pié- 
té , ou peu éclairées , ou préve- 

à i y 
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Neuvaine 
nues , ou ent-rainées par le torrent 
le laifferent féduire, 5c de concert 
avec les autres , attaquèrent cette 
dévotion , firent entendre leurs 
cris ; en un • mot , tout l’enfer 
fembla fe déchaîner contre elle 
pour l’étouffer dans fon berceau. 
Ainfi s’étoit - on déchaîné avec 
fureur contre la dévotion au Sa- 
crement adorable de nos autels. 
G injuftice ! ô ingratitude des 
hommes à l’égard d’un pieu fi 
bon j fi tendr^ , fi libéral envers 
eux 1 mais que peuvent tous les 
efforts des hommes * 5c toutes les 
fureurs de l’enfer , contre les def- 
feins du Très-Haut? . 

' Infenfiblement les cris ceffe- 




J 



an Sacré Cœur de Jcfus. S 
rent, les préventions fe diffipe- 
rent , les ténebr*es firent place à 
la lumière ; la dévotion parut 
dans fon jour & dans fon éclat. 
Des hommes infpirés de Dieu la 
défendirent dans leurs écrits , des 
âmes pieufes s’y confacrerent , des 
confrairies entières furent érigées 
en fon honneur ; dans peu d’an- 
nées cette dévotion, née en France, 
s’étendit chez les nations voifines $ 
en Italie , en Efpagne , en Alle- 
magne , en Pologne elle trouva 
des Adorateurs en efprit ; ce ne 
furent pas feulement les âmes 
fimples & le peuple , mais ' les 
grands , les favans, les perfonnes 
les plus diflinguées s’y confacre- 

Â iij . 
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6 Ncuvaine 

rerent à l’envi ; elle trouva des 
Défenfeurs & des Zélateurs juf- 
ques fur le trône ; les Princes , 
les Rois , les Maîtres de la terre 
prirent en main la caufe du Ciel 
& en étendirent les droits bien 
au loin ; en forte que dès Pannée 
J 733 » dans l es feules 3 p années 
précédentes , on comptoic déjà 
dans le monde chrétien 428 af- 
fociations établies à l'honneur du 
Cœur de Jefus. Depuis lors quels 
rapides progrès , quels heureux 
aecroiflements n*a pas pris’ Cette 
dévotion ? Approuvée par les » 
mandements des Evêques, autori* 
fée par les affemblées générales des 
Prélats, enrichie des tréfors de 
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au Sacré Cœur de Jefus . 
l’Eglife par les Souverains Pon^ 
tifes , confacrée enfin dans les 
Offices des Minières de Jefus- 
Chrift, & placée avqf gloire fur 
fes Autels, pour y être célébrée 
avec plus de pompe , & de fo- 
lemnité par les âmes fideles * elle 
jouit en paix d’une approbation 
générale. 

Actuellement elle a * pénétré & 
porté fon culte jufques che2 les 
peuples infidèles , & chez les na- 
tions les plus éloignées ; de mê- 
me qu’en Europe, elle eft reçue, 
approuvée pratiquée , célébrée 
en Grèce , en Syrie , en Egypte % 
en Perfe , en Chine ; ' toutes les 
contrées du monde chrétien retenu 

A IY 
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8 N eu vaine 

tiflent des éloges , des louanges % 
des cris d'acclamations en faveur 
de cette dévotion falutaire. 

t 

Quelle joie , quelle confolation 
pour nos cœurs , ô mon Dieu ! 
quand nous entendons raconter 
les prodiges qu’opere le vôtre 3 
& les hommages publics qu’on 
lui rend dans tout l’univers î 



Encore ne font-ce là que les 



prodiges extérieurs & qui paroifV 
lent aux yeux ; car , que feroit- 
ce li on pouvoir manifefter les 



prodiges ^ „ — 

votion fainte a opérés , & opéré 



intérieurs que 



encore tous les jours dans les 
cœurs par les fruits de falut , de 



bénédiéUofl fc de vie dont elle 

i , 
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au Sacré Cctur de Jcfus. p 
eft la fource? Tant de grâces 
qu’elle a attirées , tant de bons 
fentiments qu’elle a infpirés , t£t 
de falutaires defîrs qu’elle a ani- 
més, tant de communions faintes 
6c ferventes qu’elle à produites , 
tant de bonnes œuvres qu’elle a 
fait pratiquer ; en un mot , tant 
d’ames qu’elle a converties , fa no- 
tifiées , & fpécialement confacrées 
à Dieu & à fon Cœur adorable s 
ne donnent - elles pas occafion de * 
dire à jufle titre : le doigt . de 
Dieu eft ici , digitus Del zfl hic * 
Mon Dieu ! que vous êtes 
grand dans les prodiges étonnants 
de votre puiftance , dans les con- 
feils admirables de votre fageffe^ 

Av 

• . i • *■-*'- 
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I o ' Neuvaine 

dans les eflfufions ineffables de 
votre bonté ! 6c que nous ferions 
ii^rats envers votre miféricorde * 
que nous ferions ennemis de 
nous-mêmes 6c de notre lai ut , 
fi nous ne répondions pas à tant 
de faveurs par un renouvellement 
de ferveur dans votre fervice 6c 
de dévouement à votre Cœur 
adorable , en nous y confacrant 
nous-mêmes de nouveau , 6c de- 
firant de voir cette dévotion éta- 
blie jufqu’aux extrémités de la 
terre, où elle a déjà conduit com- 
me fous fes étendards , la piété , 
la fidélité , la fainteté , toutes les 
vertus animées du feu de l’amour 
Divin, dont ce cœur fera à ja- 
mais le principe 6c 4a fource. 
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i. j o u R. 

. * 

** * < * • ‘ ' 

L’eJJence de la Qévotion au 

, Cœur 4c Je fus , & en quoi 
elle canjîfie . * .... 

* i 

C Ette dévotion eft un exer- 
cice de Religion , qui a pour 
objet le Sacré Cœur de J.efus * 
6c pour fin > de lui rendre les 
Jufles hommages qui lui font dus.. 

Pour donner une idée jufte 6c 
précife de cette Dévotion fainte 
il faut faire quatre réflexions, 
effenti elles. 

Première Réflexion. Dans toute 

dévotion qui regarde Thumanité^ 

fainte de Je fus - Chrifl , il y Sk 

A v] s 
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fi Neuvairte 

deux objets différents ; un objet 

extérieur & fenfible ,? & un objet 

• * 

intérieur & fpirituel. Cefl ainfi 
que dans la#fête de la Croix , 
Pobjçt fenfible c’e fl la Croix mê- 
me ; l’objet fpirituel , c’efl le 
ipyfiere delà rédemption A opéré, 
par la croix : dans la dévotion 
aux plaies de Jefus - Ghrifi: * 
l’objet fenfible ce fqnt les plaies 
elles-mêmes ; l’objet fpirituel ce ; 
iont les fouffrances que ces plaies 
ont çaufées à Jefus-Chrifl ; ainfi 
qn efl-il de la dévotion dont il 
s’agit ici; l’objet fenfible & exté-, 
rieur , c’eff le Sacré Coeur de 
Jefus , ce cœur femblable au nô-. 
#e ôç pris dans fa figmfication 
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au Sacre Cœur de Je/us. i% 
naturelle ; l’objet fpirituel & in- 
térieur , c’efl l’amour immenfe 
dont ce Sacré Cœur eü embrafé 
pour les hommes. Dans toutes ces 
dévotions , quoique l'objet fpi- 
rituel , ; foie le principal , c’eft ce- 
pendant l'objetfenfible qui donne 
le nom à la dévotion & à la fête. 
Ainfî appelle-t-on , la fête de la 
Croix * la fête des cinq Plaies , la 
fête du faint Nom de Jefus, & par 
la même raifon on dit, la fête du 
Sacré Cœur de Jefus. 

Seconde Réjle&ion. Dans cette 
dévotion, le Cœur de Jefus ne 
doit point être regardé féparé- 
ment des chofes divines* auxquel- 
les U eft effentiellemçnt uni ; au 
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14 Neuvaine 

contraire , il faut toujours le cokh 
lidérer comme intimément uni à, 
lame , à la perfonne & à la di- 
vinité même de Jefus-Chrift , & 
dès-lors tous les honneurs qu’on 

rend à ce Cœur adorable ne fe 

«• *. • 

terminent pas précifément à ce 
cœur matériel ; mais ils s’adrel-. 
fent en même temps & indivift- 
blement à l’ame , à la perfonne 
& à la divinité même de Jefus- 
Chrift ; le cœur matériel eft bien 
l'objet primitif & immédiat de 
ce culte , mais ce culte s’étend & 
fe porte encore à tout ce qui ap- 
partient à Jefus- Chrift, à tout 
ce qui eft uni à fon cœur , com- 
me compofant avec lui un tout 



/ 
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au Sacré Cœur de J ef us. 
indivifible & inféparable ; cette 
remarque eft de la plus grande 
importance dans ce fujec. 

Troifieme Rejlcxion De là il 
s’enfuit que dès-iors , en parlant 
de ce Cœur, on peut dire véri- 
tablement , réellement & à la let- 
tre que c’efl le cœur d’un Dieu * 
un Cœur divin , un Cœur ado- 
rable, un Cœur enquiréfidela 
plénitude de la divinité ; car, de 
même que dans les autres dé- 
votions , on dit : la croix d’un 
Dieu , les plaies d’un Dieu , le 
fang d’un Dieu , de même ici 

on doit dire véritablement , réel- 

. % 

lement & à la lettre, le cœur d*un 
Dieu , un Cœur tout divin , qui 
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1 6 • * Neuvaine 

par là même , efl digne de re- 
cevoir le culte , les honneurs , 
les hommages qu'on rend à la 
perfonne de Jefus - Chrifl , à la 
Divinité même > puifqu’il lui efl 
indivifiblement & inféparable- 
ment uni. 

Quatrième Réflexion. De là il 
efl aifé de voir la différence ef- 

* •• * » . i 

fentielle qui fe trouve entre cette 
dévotion , & la dévotion au corps 
adorable de Jefus-Chrifl dans le 
faint Sacrement des Autels ; ces 

- » • s 

‘deux dévotions différent en effet 

* ' 

tout à la fois dans leur objet 
6c dans leur motif 6c dans leur 
fin. i°. Elle différent dans leur 
objet ; la première fe propofe uni- 




au Sacré Cctur de Je/us. ij 
quement le Cœur adorable de 
Jefus-Chrift , fans aucune relation 
fpéciale au relie de fon facré 
Corps 5 & l’autre a pour objet le 
corps entier de Jefus-Chrift fous les 
efpeces facramentelles , fans au- / 
cUn rapport fpécial à fon Cœur. 
2°. Elles différent dans leur mo- 
tif y car dans la première le mo- 
tif d’honorer le Sacré Cœur de 
Jefus, c’eft l’amour dont il eft 
embrafé pour les hommes y afin 
» de le reconnoître , & ^ingrati- 
tude des hommes dont il eft ou- 
tragé, afin de la réparer ; au con- 
traire , le motif de la dévotion au 
faint Sacrement , eft la dignité 
de cette Chair adorable, qui, par 




XS Neuvaine 

fon union avec le Verbe, efl digne 
des adorations des Anges & des 
hommes. Cela efl fi vrai que cette 
dévotion fubfifleroit encore toute 
entière quand même Jefus-Chrifl 
v n’auroit jamais reçu d’outrage 
dans cec augufle Myftere, où il 
mériterait toujours les marques 
publiques de notre refpeél & de 
notre reconnoifîance , pour fa 
divine préfence parmi nous. 

Mais de là , venant à la pra- 
tique , comprenons i Q . Combien 
la dévotion au Sacré Cœur de 
Jefus efl une dévotion fainte , fo- 
lide , faluraire & toute Divine; 
& que peut-il y avoir dans la 
religion , de plus grand , de plus 




au Sacré Cctur de Jefus. 19 
faint , de plus falutaire , de plus 
divin que le cœur même d a un 
Dieu , & les fentiments qui nous 
portent à l’honorer ? 

2 En confequence , quel zele, 
quel empreiïement , quelle ar- 
deur ne devons- nous pas avoir 
pour entrer dans cette dévotion , 
5c pour avoir part aux grâces & 
aux bénédictions dont elle efl 
la fource abondante pour ceux 
qui lui font fpécialement & fin- 
cercment dévoués ? ; 

3 0 . Quelle confolation pour 
nous a la mort de pouvoir ren- 
dre nos derniers foupirs dans le 

' k / * t 

Sacré Cœur de Jefus , & quel 

fujet Saurons - nous pas d^fpé- 



r 
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30 ' * Neuvatnr 

rer que ce Dieu de bonté, nous 
ayant donné une place dans Ton 
cœur durant notre vie , voudra 
bien encore à la mort nous en 
donner une dans fon Royaume 
célefle ? 

# * 

P R A T I QJJ E S . 

1°. Adorons les defleins de 
Dieu , qui fe manifeflent aux 
hommes dans les temps & de la 
maniéré qu'il a marqués de tou- 
te éternité dans les fecrets de fa 
providence. 

2°. Rendons- lui grâces de 
toutes les faveurs qu’il nous 'a 
communiquées par cette dévo- 
tion falutaire. 
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au Sacré Cœur de Je/us. 2\ 
5 0 . Témoignons-lui notre re- 
connoiflance par le zele que nous 
aurons à l'embrafîer & à la ré- 

4 0 . Délirons fincerement d’a* 

». > , 

voir part aux biens ineffables 
qu’elle produit dans les amesv 
5°. Engageons > autant que 
nous le pourrons , les autres à y 
entrer dans les mêmes fentiments, 

& à fe confacrertavec nous à 
cette dévotion fi folide , fi fainte 
& fi falutaire. 

Exercice d’ Adoration j & de 
, louange envers le Sacré Cœur 
de Jésus. 

H Umblement pofierné devant 
vous, ô Cœur de mon Dieuî 




j • 
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32 Neuvaine 

je viens vous rendre les plus pro- 
fonds hommages de mon refped, 
de ma vénération , de mes ado- 
rations & de tous les fentiments 
de mon cœur ; à combien de 
titres lie fuis- je pas obligé de 
vous les offrir ? • 

Je vous adore , 6 Cœur Sacré ! 
deffiné de toute éternité pour 
être le Chef-d'œuvre des mains 
de Dieu , & Je prodige tout à la 
fois de fa puiffance > de fa fa- 
geffe & de fa bonté. 

Je vous adore , ô Cœur facré ! 
uni dans la plénitude des temps 
à l'ame la plus fainte y la plus 
parfaite ,1a plus agréable à Dieu, 
qui fut , qui fera , & qui pourra 
jamais être. 
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nu. Sacré Cctur de Jefus. 

Je vous adore fur-tout, ô Cœur 
facréî uni hypoftatiquement au 
Verbe de Dieu , & par là même, 
revêtu de toutes fes perfedions 
ineffables , qui , par cette union, 
vous font propres , puifque la 
plénitude de la divinité même 
réfide dans vous. 

Je vous adore , ô Cœur facré ! 

/ 

devenu par là le plus digne ob- 
jet des complaifances de Dieu, 
leul capable de fixer fes regards, 
d’attirer fon amour , de lui offrir 
un yéritable Adorateur en efpric 
& en vérité. . 

-, Je vous adore, ô Coeur fa* 
cré 1 dans les fondions divines 
pour leiquelles vous fûtes formé-* 

> 
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qui ne font autres que de brû- 
ler fans ceffe des flammes les plus 
pures & les plus ardentes de l'a- 
mour Divin & du feu Sacré , 
que vous êtes venu allumer fur 
la terre* 

Je vous adore , 6 Cœur fa*- 

cré ! infiniment élevé au deffus 

» 

de tout être créé > fanétifié d'une 
maniéré ineffable par l'infufion 
de tous les Dons céleftes, animé 
des fentiments les plus purs , les 
plus fublimes , les plus parfaits , 
puifque rien ne pouvoit fe trou* 
ver dans vous qui ne fût digne 
de la Majeïté de l'être fuprême. 

Je vous adore , .6 Cœur fa- 
çré 1 qui, à chaque inflant, & par 
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au Sacré Cœur de Jcfus. 2j? 
la moindre de vos affedions , avez 
en effet plus contribué vous feul 
à la gloire de Dieu, que toutes 
les autres créatures enfemble ne 
pourroient faire durant un mil- 
lion de liecles , & par tous^ les 
ades les plus faints & les plus 
parfaits qu’elles .pourroient lui 
offrir. 

En vous , ô Cœur divin ! tous 
les. tréfors céleffes font réunis ; 

« V 

vous êtes la fource inépuifable 
de tous les biens , vous êtes le 
principe de toutes les vertus, 
vous êtes le trône fublime des 
grandeurs de Dieu , vous êtes 
les fiege -de la charité par effen- 
ce , vous feul avez été une vie- 

B 
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time digne de la Juftice divine 3 
feul capable de l’appaifer & de 
la fatisfaire > vous êtes à tous ces 
titres le plus digne objet du 
culte , de la vénération , des ado- 
rations éternelles des hommes & 
des Anges. 

■>. O Jefus , adprable Sauveur î 
cette excellence de votre Cœur , 
durant votre vie mortelle , dévoie 
être connue des hommes, mais 
elle n’étoit pas encore aufh ma-* 
nifeftée qu’elle l’eft à préfent* 
depuis qu’elle eft l’objet d’une 
dévotion particulière dans votre 
Eglife ; vous réferviez cette fa- 
veur à ces derniers temps, où* 
par un excès de votre charité 
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infinie, il vous a plu faire con- 
noître plus fpécialement aux hom- 
mes les richefles ineffables que 
renferme ce Cœur divin. Soyez 
béni & loué à jamais de cette 
miféricorde, & daignez m’y faire 
participer , en me donnant l'en-* 
crée de ce doux fanéfuaire. 
Daignez , 6 Cœur facré de 
Jefus ! me recevoir au nombre 
de vos fidèles Adorateurs , tout 
indigne que je fuis de cette fa- 
veur. Je me profterne devant 
vous avec la plus profonde vé-; 
neration dont mon cœur efl ca- 
pable. Je reconnois avec joie , & 
avec admication votre dignité 
& vos grandeurs ; je defirerois 

B ij 
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vous rendre l’hommage fuprême 
que vous méritez & qui vous eft 
dû ; mais comprenant que les 
affeéfions de mon Cour ne font 
rien , & que , par elles - mêmes , ' 
elles font indignes de vous , 
afin de fuppléer à mon indigen- 
ce & à mon impuifiance , je vous 
offre tous les honneurs & toutes 
les louanges que vous rendent , 
& que vous rendront à jamais 
tous les Saints & tous les efpritî 
bienheureux. Je vous offre quel- 
que chofe de plus digne encore 
de vous > ce font les hommages 
que, vous rend le, Cœur de vo- 
tre divine Mere, feui. capable de 
vous honorer , de vous louer 
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dignement , autant qu’il efl po£- 
fible à une pure créature : ap- 
puyé fur fes mérites > je m’onre 
tout entier à vous & je confacre 
à votre gloire tout ce que j'ai * 
& tout ce que j e fuis , dès ce ma- 

f 1 

ment pour toujours. . 

Au Cœur: facré > au Cœu» 
divin, au Cœur adorable de Jefus* 
au plus Saint, au plus aimable* 
au plus adorable de tous les 
Cœurs , gloire, honneur , a&ions 
de grâces foient rendues dans 
tout l’univers, de La maniéré la 
plus parfaite , par les fentiments 
les plus ardents , par toutes les 
Créatures , durant tous les fiecles 
& durant l'éternité même. Ainft. 

fait-il. < B uj 

» 
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IL JOUR. 

« 

. ' J . *■ " • • 

Combien le ' Cœur Je Jefus a 
aime Us Hommes . 

.* ■ i ~ . * * 

P Ou R concevoir, autant qu’il 
efl en nous , combien. Jefus- 
Chrift à aimé les hommes , nous 
n’aVons qu’à fuivre ce Dieu Sau-«. 
veur dans tout le cours de fa 
vie , & voir à quoi Ta engagé 
ion amour en notre faveur. 
Corifidérons fon Cœur dans 

c 

le fein de fa divine Mere , & 
nous verrons que c’eft 1 amour 
qui Ta réduit dans cet état d’hu- 
miliation ‘ & d’anéantiffement , 
étant dans le monde comme n’y. 

■ ' ' i ; 

' ' 

/ 

v •? * 
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étant pas * pour nous apprendre 
la retraite , le filence , l’oubli du 
monde dans lequel nous devons 
Vivre comme n’y vivant pas, au- 
tant que notre état peut le per- 
mettre. 

Confidérons Ton Cœur dans fa 
jiaiffance , de nous comprendrons 
que c'eft lamour qui Ta fait 
naître dans la pauvreté, l’indi- 
gence , le manque de tout fe- 
cours , pour nous apprendre le 
détachement des biens de la ter- 
re , le danger des richelfes de des 
trefors de la terre , fource ordi- 
naire de toutes les paffions de de 
tous les crimes qui éloignent nos 
cœurs de l'amour de Dieu de du 
defir des biens éternels. 
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Confierons fon cœur dans 
toute, fa vie agiffante, & nous 
reconnoîtrons que c’ef fon amour 
qui l’a engagé à tant de fati- 
gues , de foins, de travaux, de 
prières , de gémiffements de 
foupirs , uniquement dans le de- 
fir de travailler au falut des âmes. 
Tendre pafleur , courant après les 
. brébis égarées , médecin chari- 
table j guériffant les malades, 
fecourant les affligés , devenant 
l’afyle , la reffource , la confola- 
tion de tous les malheureux ; en 
un mot , toujours & par-tout fe 
faifant tout à tous pour les ga-* 
gner tous à Dieu. .. 

Confidérons fur-tout fou cœur 
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au Sacré Caur de Jefiis. g} 
dans le Sacrement de Tes Au- 
tels , & nous admirerons cet 
' amour qui Pa engagé à établir 
ce Sacrement adorable. Après 
avoir vécu durant un temps par- 
mi les hommes, il devoit les - 
quitter pour retourner à fon 
Pere ; mais fon amour ne vou_ 
loit jamais être féparé d’eux , il 
leur laide donc fon cœur - dans 
le Sacrement d’amour par excel- 
lence , pour être avec eux , pour 
vivre avec eux , même après fa 
mort; comme s'il leur difoit : 
mes enfants , je retourne . à mon 
Pere, mais je ne vous quitterai 
pas; vous n’aurez-pas ma pré- v 
lènce fenfîble , mais vous aurez; 

• ' r ‘ - - / 

N 
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ma préfence réelle , mon cœur 
& mes fentimentsj confçrvez-le 
comme le gage le plus précieux 
de mon amour pour vous. 

Que fi nous confidérons enfin le 
Cœur de Jefus-Chrifl fur l'arbre 
de la Croix , ne verrons-nous pas 
encore que c’efi: bien moins la lan^ 
ce que fon amour qui a percé 
fon côté facré ; il a voulu par 
là , nous donner une entrée dans 
fon Cœur, & nous afîurer que 
ce Cœur adorable nous feroit 
toujours ouvert , quand nous vou- 
drions aller à lui , & chercher un 
afyle dans tous les états , & tous 
les dangers oh nous pourrions 
nous trouver durant notre vie* 
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Àinfi le vérifie à la lettre l’ora- 
cle du Difciple bien-aimé, qui 
dit: que Jefus-Chrifl: ayant ten- 
drement aimé les liens durant 
fa vie j il les aima encore plus 
tendrement & plus ardemment au 
moment de fa mort r cum dilexif- 
Jet fuos y ufque in fLnerrt dilexit 
eos. Joan. 13. 1 ÿ 

O hommes , qui êtes témoins’ 

& dépofitaires de tous ccs pro- 
diges ! penfez y réfléchirez, confi- 
dérez attentivement fi jamais il 
fut un âmour pareil à celui que 
le Cœur de Jefus-Chrift vous a 
témoigné , & dont il vous a en- 

K 

core lai fie fur fes autels le ga-' 
ge fubfiHant jufqu J à la fin des 
fiecles. 



1 
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Mais remarquons lur-tout que 
• dans tous ces états différents où 
le Cœur de Jelùs s’efl réduit v 
pour nous, il ne s’eit pas con- 
tenté de nous témoigner un 
amour purement affeCtif & en 
fentiments , mais qu’il nous l’a 
marqué par les preuves les plus 
réelles & les plus effectives , juf- 
- qu'à fe dévouer , fe • confacrer * 
s’immoler lui-même pour les in- 
térêts de notre falut. Si nous vou- 
lons donc ufer d’un juite retour 
envers lui j ne nous contentons 
pas de lui faire des proteftations 
en paroles, ni même de ne lui 
offrir que des fentiments tendres 
& affeétueux ; pour lui marquer 
. . , . , un 
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au Sacré Cœur de Jefus. 37 
un amour fincere , il faut en ve- 
nir aux effets & le lui témoigner 
par les oeuvres. Pour cela def- 
cendons dans notre propre Cœur, 
car c’eft là où l’ amour réfide, 
& où il doit fur-tout opérer. 

1°. Purifions notre cœur de 
tout péché , & retranchons-en ab- 
folument tout ce qui • pou rr oie 
déplaire à ce Cœur adorable Ôç 
infiniment Saint. 

2°. Dominons nos payons qui 
_ feroient un obftacle éternel à IV 
mour Divin & un poifon funefte 
qui infeéteroit tout dans nous. 

3 0 . Combattons nos inclina- 
tions , nos répugnances , nos vi- 
vacités j nos fenfibilités naturels 
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les ; tant qu'elles vivront dans 
nous , l'amour de Dieu ne fera 
qu'y languir. 

4 °. Réprimons fur - tout ce 
fond d'amour propre , cette idole 
déteftable qui éleve dans notre 
Cœur Autel contre Autel , & met 
l'amour de nous-même , à la pla- 
ce de l’Amour divin. 

S°. Détachons - nous de tout 
objet créé , de toutes les chofes 
périffables > afin que l’amour de 
Dieu, puiffe regner en Souverain 
dans nos cœurs. 

v \ * • » 

6 Q . Eftimons-nous heureux d'ar 
voir quelque chofe à fouffrir , 
quelque Sacrifice à faire en vue? 
de Dieu : l'amour véritable n$- 
fe nourrit que de Sacrifices. 
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A ces marques, nous pourrons 
dire que nos cœurs aiment Dieu , 
ou du moins que nous délirons 
fincerement de l'aimer; & en . 
conféquence dpérer d'avoir une 
place dans fon Cœur adorable. 



Exercice (T Amour , & effujîons 
de Cœur envers le Cœur de 
Jésus . 

I. 

Quelle bonté , quelle tend refle 
dans vous , ô Dieu Sauveur ! que 
vous ayez daigné nous témoigner 
tant d'amour , à nous qui étions (i 
indignes du moindre de vos re- 
gards , & de la plus légère atten- 
tion de votre cœur i mais en mê- 
•* - « - 
c y 
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me temps quelle grâce , quel 
bonheur pour moi en particulier, 
ô Cœur Sacré de mon Dieu ! que 
fans faire attention à mes infidé- 
lités , vous vouliez bien encore re- 
cevoir les hommages’ d’un cœur 
qui ne vous ayant pas aimé ne 
méritoic que d’être anéanti ; car 
que ièrt-il que je vive , fi . je ne 
vis pas pour vous ? Cependant 
combien de temps n’a-t-il pas été 
vrai de dire que je ne vivois pas , 
parce que mon cœur ne vous ai- 
moic pas? O les trilles jours que 
ceux oh je n’étois pas à vous! 
ô Theureux moment , ou je com- 
mencerai de m’attacher à vous 
pour ne m*en fépare/ jamais l ■* 



Digitized by Google 




[ au Sacré Cccur de Jefus . 4 j 

IL 

Recevez , adorable Sauveur î 
un cœur qui revient à vous , qui 
veut fe donner à vous & ne ref- 
pirer plus que pour vous. Dai- 
gnez en prendre poffefîion pour 
y regner , & regnez-y avec tant 
d’empire , que nul objet créé ne 
puifTe jamais vous le ravir ; fer- 
mezen- tellement l’entrée , que 
.perfonne ne puiffe y être intro- 
duit qu’avec vous & par vous. 
Oui , mon divin Sauveur 1 fi quel- 
qu’un me demandoit à y entrer , 
je lui répondrois : mon cœur n’efl: 
plus à moi, il efl à Jefus-Chriffc 
feul ; je l’ai voué à fon cœur , fans 
partage & fans retour. C’en eft 

C iij 
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fait , mon Dieu ! je ne demande 
plus rien fur la terre que votre 
amour, & je fuis déterminé à 
vous le demander jufqu’au der- 
nier foupir de ma vie. Mais que 
dit-je , ô Dieu de bonté ! c’eft 
vous , oui c’eft vous-même qui 
demandez notre cœur , comme 
fi nous n’étions pas déjà allez 
honorés de pouvoir vous l'offrir 1 
Ah, je vous le confacre dès-ce mo- 
ment , dans toute l’étendue de fes 
fentiments , & pour toute ma vie. 

Recevez - le donc ce cœur 9 
puifqu’il doit être à vous ; mais 
ne me le rendez jamais ; je ne 
puis que m’en défier , lorfqu’il efl 
entre mes mains ; fixez-le pour 
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toujours , attachez-leà vous fans 
retour, purifie-z-en les ' aflfeèf ions , 
diflipez-en les froideurs , animez- 

en les lenteurs , vivifiez-en tous 

>• 

les fentiments , ou plutôt tranf- 
formez-le entièrement dans le 
vôtre , afin qu’il brûle du même 
amour dont vous brûlez vous- 
.même. 



* m. 

Cœur dé mou Dieu] centre 
du pur amour , fanéhiaire de la 

grâce fou rce de vie , ; autel vi- 

« \ > • 

vant du vrài Sacrifiée v j’adore 
les , mouvements facrës ' dont 
vous êtes fans eefle animé ; foyez 
éternellement aimé , adoré ; que 
toutes les créatures qui font fur 

C iv 
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la terre , vous rendent cet hom- 
mage perpétuel de louange & 
d’amour. 

C’eft dans vous. Cœur divin ! 
que tous les myfteres de notre 
Rédemption ont pris nai (Tance 
& nous ont été communiqués ; 
c’eft dans vous , Cœur bienfai- 
fant ! que tous les jours encore , 
tous les cœurs vont puifer les 
jfentiments dignes de Dieu & de 
fon amour 5 c’eft toujours dq 
vous. Cœur adorable ! ; t que la 
charité , comme une vive flamme, 
fe répand fur tous les cœurs pour 
les embrafer d’un feu tout céiç£ 
te; c’eft dans vous. Cœur mifé- 
ricordieux ! que les pécheurs pui- 
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fent la grâce de leur réconcilia- 
tion ; les Jufles , le précieux Don 
de la perfévérance; les âmes fer- 
1 ventes , leur confommation dans 
les voies de la Juftice ; les âmes 
Ianguiifantes,leur renouvellement 
dans la piété. 

' / . IV. 

. O Cœur adorable î que mon 
ame refîente cette Divine ardeur 
dont vous êtes embrafé. Hélas î 
je ne vous ai point aimé, peut- 
être n’y a-t-il pas eu un jour 
dans ma vie où je vous aie ai- 
mé comme je devois vour aimer,* 
quand eÜ-ce donc que je vous 
aimerai , & que je tâcherai de 
vous dédommager de mes ingra- 

C v 
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tituies paflees ) Cœur facré ! „ 
foyez Tobjet éternel de mon 
amour , le fondement de mon 
èfpérance , le centre de toutes 
mes affections ; que je fois votre 
victime , comme vous Têtes fans 
ceffe pour moi dans le plus 
augufle de vôs Myfleres. 

O Jefus i purifiez mon cœur, 
rendez-le digne d’enürer dans les 
fentiments du vôtre ; que je vous 
aime de l’amour le plus pur., le 
plus ardent , 1 e plus défintéreffé, le 
plus confiant, durant toute ma vie; 
que je puiflfe en mourant confom- 
mer l’holocaufte parfait de mon 
cœur en union du vôtre, & obtenir 
de ce cœur tout aimable , tout 
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adorable, le bonheur de l’adorer 
de l’aimer > de le bénir tome l’é- 
ternité. Ainfi foit-il. 



III. JOUR. 

Les outrages auxquels Jefus * 
Ckrijl s*exj)ofe eu nous 
. donnant; fou Cœur . 

L E Sauveur du monde étoiù 
defcendu du Ciel • fur la 
terre pour notre falut : il s’étoic 
uni à nous , & > au péché près } 
rendu en tout femblable à nous * 
revêtu de notre mortalité , ref~ 
fentant nos maux , ailujetti à nos 
miferes , il avoit paffe fa vie tout®. 

C v| 
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entière dans les peines , le» 
travaux , les fouffrances; fur. le 
point de mourir fur une croix, 
il nous avoit donné le gage le 
plus précieux, la marque la plus 
fenfible de fon amour , en infti- 

tuant le Sacrement adorable de 

• * 

jr 

fes Autels ; & dans ce Sacrement 
nous laiflanc fon cœur pour dé~ 
meurer encore avec nous , meme 
en ceflfant de vivre en ce monde. 

.. Après tout ce qu’il avoit fait 
& fouffert pour les hommes , à 
quoi devoit-il s’attendre de leur 
part , fi ce n’eft à la reconnoif- 
fance la plus vive , au zele le 
plus ardent , à l’amour le plus 
tendre \ Mais , non , adorable 
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Sauveur î au lieu de tous ces 
fentiments, fi juftes /fi naturels, 
votre cœur ne trouve v dans les 
hommes que des fentiments tout 
contraires , c’efl-à-dire , l’ingra- 
titude la plus marquée & les 
outrages les plus fenfibles. ’ 

Que n*a pas en effet effuyé le 
Cœur de Jefùs, dans le Sacre- 
ment même de fon amour de- 
puis fon établiflement , & dans 
la fuite des fiecles > Et d’abord 
peut-on rappeller fans étonnement, 
fans horreur, tous les excès où 
fe font portés les hérétiques con- 
#e ce Sacrement ? tant de Tem- 
ples renverfés , tant d’Autels 
abattus, tant de miniftres du Dieu 
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vivant égorgés ; &, ce qu*il y a 
de plus horrible encore , les Hos- 
ties faintes , elles - mêmes ,, arra- 

1 T ‘ - * 

chées indigniment des facrés Ta- 
bernacles 6c foulées criminelle- 

r 

ment aux . pieds 5 par-tout ces 
hérétiques envenimés n’ontrils pas 
laiiTé les trilles monuments de 
leur impiété & de leur fureur ? 
Quelle „ plaie fenlible au Cœur 
adorable de Jefus-Chrill ! 

Du moins les Fideles, les Ca- 
, tholiques ont-ils tâché par leur 
zele, leur piété , leur ferveur 
de le dédommager de tous ces 
outrages ? Hélas , Seigneur I nfc 
pouvez~vous pas nous faire à nous- 
même ici le trop jufle , mais feu- 



Digitized bÿ Google 




au Sacré Cœur de Jefus. S f 
fible reproche que vous faifiez 
autrefois par votre Prophète s 
fi mes ennemis feuls s’étoient éle- 
vés contre moi , je m’y ferois at- 
tendu; mais vous ,mes difciples, 
mes enfants , v6us que je por- 
tois dans mon cœur , n’avez-vous 
pas comblé mes douleurs en fai- 
fant efîuyer à mon cœur de nou- 
veaux outrages dans le Sacrement . 
même où il réfide pour vous > 

■ En combien de maniérés en ef- 
fet le Cœur de Jefus n’efl-il pas 
offenfé dans ce Sacrement ineffa- 
ble ? comprenons - le , & gémif- 
fons-en amèrement devant Dieu. 

Il eft offenfé ce Cœur facré 
par la froideur & ^indifférences 
de tant de Chrétiens. 
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Le Cœur de Jefus-Chrift trou- 
ve-t-il beaucoup de cœurs fenfî- 
bles à fes attraits , touchés de la 
tendreffé > pénétrés de reconnoif- 
fance pour fes bienfaits , qui pen- 
fent fouvent à ltfi , qui méditent 

4 \ * 

fes grandeurs , qui s’intéreflent à 
fa gl oire & à fon honneur > 

Il c& offenfé, ce Cœur adora- 
ble , par l’oubli & l’efpece d’a- 
bandon où on le laifle dans fes 
Temples ; va-t-on fouvent l’ado- 
rer ? lui rend-t-on de fréquentes 
vifites , s’empreffe-t-on de lui of- 
frir de juftes hommages ? On vi- 
fîte fes amis * on cultive fes Pro- 

4 - : 

teneurs , on rend fes devoirs aux 
grands de ce monde : Jefus- 
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Chrift eft comme abandonné 
dans fon Temple ; les heures , 
fouvent les journées entières fe 
pafferont , fans qu’aucun Ado- 
rateur en efprit vienne offrir fon 
cœur à celui de Jefus - Chrift > 
toujours prêt à nous recevoir. 

Il eft offenfé ^ ce Cœur divin , 
par les irrévérences , les immo- 
defties, le manque de refped avec 
lequel on fe comporte dans fes 
faints Temples ; on y entre fans 
efprit de foi , on y eft fans fen- 
timent de piété , que dis- je ? on 
femble ne s’y rendre que pour 
faire au Dieu de Majefté qui 
y réfide de nouveaux outrages; 
des efprits diftraits, des yeux 
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égarés , des cœurs dépravés , 
des difcours indécents. 

O mon Dieu! eft-cç une mai- 

» 

{on profane , ou la maifon du 
Très-Haut} les Anges, les Séra- 
phins s’y couvrent de leurs ailes 
par la profondeur de leur refpeét , 
& des hommes mortels ofents’y 
comporter li indignement ! 

: Que dirons-nous de plus , & 
les hommes porteront-ils plus 
loin leur ingratitude envers le 
Cœur de Jefus-Çhrift ? II eft en- 
core offenfé , ce Cœur adorable , 
& il eft fur-tout outragé par les 
abus, les profanations t les facri- 
leges affreux qui fe commettent 
dans tant de communions indi- 
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gnes, où des âmes criminelles 
viennent renouveller l’attentat 
de l’infame Judas où des hom- 
mes coupables viennent profaner 
le fang de l’Agneau, outrager 
Jefus-Chrift dans fa Perfonne 
facrée, & par là même, félon 
l’oracle de l’Apôtre alarmé, ils 
viennent boire & manger leur 
jugement ; ceft-ja-dire , dans ce 
qui devoit être une fburce de^ 
falut & de vie , trouver un prin- 
cipe de condamnation & de 
fnort.' - 

. O deux i {oyez étonnés , & 
vous intelligences célefles, pleurez 
amèrement entre le Veftibule & 
l’Autel , à la vue des excès qui 
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portent l’abomination de la dé- 
folation jufques dans le Lieu 
faint. Ici ce ne font plus les pa- 
roles qu’il faudroit faire enten- 
dre , mais les larmes , & les lar- 
mes de fang qu’il faudroit ver- 
fer avec abondance pour expier 
tant d’horreurs. 



Exercice de réparation des outra- 
ges 9 faits au Sacré Cœur de 
Jésus . 

A Dorable Sauveur ! vous nouf 
préfentez ici ce Cœur divin en- 
core tout ardent de l’amour que 
vous nous portez * & tout plein 
de ces généreux fentiments de 







au Sacré Cœur de Je/us. $y 
bonté & de miféricorde auxquels 
nous devons notre Rédemption ; 
c’eft ce même cœur qui a reflenti 
fi vivement nos miferes, qui a 
été fi cruellement affligé pour 
nos péchés , & dans lequel fe 
font formés tant de defirs ardents 
jde notre bonheur $ c’efi-ce cœur 
qui s’efl livré pour nous à de 
vives douleurs dans votre pafflon 
intérieure j plus cruelle que l'ex- 
térieure de tout votre corps ne 
je fut jamais. C’elt dans ce cœur, 
comme dans leur centre , que 
toutes les affligions de l'ame fe 
font réunies. Tout ce que la trif- 
tefle mortelle que vous fouffrites 

au jardin des Olives , tout-cc que 

» * 
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l'abandon de votre Pere célefte 
vous caufa de défolation fur la 
croix , tout ce que cette agonie 
fans exemple eut de cruel & de 
terrible > tout cela fut le calice 
propre de votre coeur ; il fut 
inondé dans un immenfe océan 
d’amertume. O qui pourroit ex* 
primer aflez vivement l’état de 
votre cœur percé de tant de 
traits ? Quel eft le chrétien fi dur 
& fi dénaturé qui pût retenir fa 
compafflon , fes regrets , fa dou- 
leur , s’il le eontemploit dans cec 
état fi trille & fi affligeant ! 

Hélas ! fi on ne péut confidé* 
fer votre facré Corps dans fa 
paffion* meurtri, déchiré, en* 




au Sacré Cœur de Je/us. 
fanglanté & couvert de plaies ; 
fi on ne peut contempler vos 
mains , vos pieds percés de clous 
pour l’amour de nous , fans en 
être touché ; fi an ne peut fe laf- 
fer de les adorer , de les arrofer 
de fes larmes , comment pour- • 
roit-on envifager votre Cœur ado- 
rable , percé de tant de traits 
cruels , livré à tant d’angoiffes 
mortelles , fans fe fentir ému , 
pénétré des plus vifs fentiments 
de douleur ? Auriez-vous pu pen* 
fer , adorable Rédempteur ! que 
les hommes {broient infenfibles 
aux fouffrances de votre cœur , 
que ces hommes coupables renou- 
velleroienc, fur vos autels, les ou*? 
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trages que vous aviez effuyes 
fur le Calvaire ! & qu’au lieu des 
fentiments de réconnoiffance qu’ils 
vous dévoient , vous ne trouve- 
riez dans eux que l’indifférence 
& l’ingratitude ? Hélas i tous les 
jours encore n’étes-vous pas expo- 
fé aux injures & au mépris ! D’u- 
ne part , une partie du monde 
chrétien , tombe dans 1 herefie* 
nie votre préfence réelle dans cet 
augufte M y itéré , & par là fait 
à votre divin Cœur , l’outrage le 
plus fenfible qu’on puiffe faire à 
un cœur qui aime, en refufant me- 
me de reconnaître le bienfait reçu; 
mais en conféquence à quels excès 

ces hommes aveuglés par 1er- 

reuc 




au Sacré Cœur de Jejus. 6 1 
reur n’ont-ils pas porté les ou- 
trages contre votre facré Corps î 
ce fouvenir nous remplit encore 
d’une fainte horreur. Non, ja- 
mais l’enfer n’infpira aux Juifs 
plus de haine & plus de fureur 
contre vous que ces hérétiques 
en ont exercé contre le Sacre- 
ment de votre Amour. 

O Jelus 1 c’eH pour nous en 
particulier , que vous avez fouf- 
fert ces outrages fanglants, vous 
les prévoyez en inftituant cet 
adorable Myllere ; tous vous y 
êtes volontairement expofé; du 
moins , de notre part , ne deviez- 
vous pas vous - attendre aux 
Juftes fentiments de retour ? mai$ 
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hélas ! neft-ce pas de notre part 
même que vous recevez des ou- 
trages peut-être encore plus fen- 
fibles ? Non , adorable Sauveur £ 
ce neft plus feulement par des infi- 
dèles, des juifs , & des hérétiques 
que votre cœur efl outragé ; les 
Catholiques même , qui fe difent 
votre peuple & vos enfants , fem- 
blent s^nir de concert avec vos en- 
nemis pour combler la méfure de 
leurs crimes & de votre douleur 1 
Ah , Seigneur ! quelle doit être la 
furprife & la confirmation de tou- 
te ame fidele , qui confidere tout 
ce que vous avez à fouffrir dans 
le Sacrement même que vous 
Saviez établi que pour nous mou- 



au Sacré Cœur de Je/us. *3 
trer votre tendreffe ; mais de quels 
fentiments dois-je être pénétré, 
6 mon Dieu , quand je viens à. 
penfer que moi-même j’ai eu 
le malheur de contribuer à votre 
douleur par l’ingratitude, le man- 
que de refpeét , l’oubli , l’aban- 
don , peut-être les profanations 
dont je fuis coupable envers 
vous ? 

y 

Aimable Sauveur, dont le 
cœur eft encore ouvert pour me 
recevoir , pardonnez-moi l’oubli 
ou j’ai vécu jufqu’à préfent de 
vos bontés , l’abus que j’ai fait 
du plus ineffable de vos bien- 
faits ; pardonnez-moi mon peu 
de foi, mon infenfibilité , mon 

D ij 
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peu d’ardeur & de zele pour me 

nourrir de votre Chair adorable , 

& de votre Sang précieux. Par- 
donnez-moi le peu de prépara- 
tion que j’ai apportée à la par- 
ticipation de vos faints Myfteres ; * 
daignez recevoir lajufte répara- 
tion que je defire vous faire pour 
toutes les fautes que j’ai com- 
mifes envers un Sacrement où 
vous n’avez pour moi que des 
fentiments de tendreflTe. Ah ! que 
mon cœur foit anéanti, s’il doit 
être encore infenfible , à votre 
amour , & au gage précieux que 
vous m’en donnez; mais non. 
Seigneur, il ne fera pas dit que 
mon cœur foit toujours in- 
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au Sacré Cour de Jefus, 6$ 
grat envers votre Cœur adora- 
ble. Cœur facré de mon divin 

\ 

Rédempteur î je gémirai toute 
ma vie fur mes infidélités ; je vous 
aimerai fouverainement avec le 
fecours de votre grâce , je vous 
honorerai de tout mon pouvoir 
le refie de mes jours, & je n au- 
rai point de plus grand defir* 
dans le lieu de mon exil * que de 
m'unir fouvent à vous fur la ter- 
re , afin de vous être uni éter^ 
nullement dans le Ciel. 
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IV. JOUR. 

A * * • * , ”* ^ 

Le Cœur de Jefus ejl pour 
: nous la Source de toutes 

. - les • Grâces. 

. «• » * 

C E que difoit faint Paul de 
Dieu le Pere , nous pouvons 
bien à juftc titre le dire de Jefus- 
Chrift : celui, difoit-il , qui n’a 
pas épargné Ton propre Fils , 
mais qui l’a livré pour nous, 
comment avec lui ne nous auroic- 
' il pas accordé toutes chofes ? 
qui proprio filio , non pepercit * 
Rom. 8. 

Difons de même de Jefus- 
Ghrift i celui qui ne nous a pas 
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au Sacré Coeur de Jefas . 6j 
féfufé fon cœur , mais qui nous 
l’a confacré fans réferve , com- 
ment avec fon cœur ne nous au^ 
roit-il pas accordé tous les dons ? 
6c que peut-on réfufer , quand on 
donne le cœur * n’eft-ce pas- le 
gage affuré de toutes les autres 
faveurs ? 

En effet, le Cœur de Jefus 
eft pour nous la fource affurée ; 
• 6c toujours fubfiftante, de toutes 
les grâces; il en eflle principe, 
il en eft le tréfor, il en eft le 
comble. Grâces pour toutes les 
perfonnes , grâces pour tous 4es 
états r grâces pour toutes les cir- 
conftances 9 grâces pour tous les 
temps ; que pouvons nous defirer 



Digitized 




68 Neuvaine 

que nous no trouvions dans ce 
Cœur adorable ? & que peut nous 
réfufer ce Cœur tout divin , fi 
nous le lui demandons dans les 
^defirs ardens de l’obtenir , & 

* dans la volonté finccre d’en pro- 
fiter ? 

' On peut confîdérer le Cœur 
adorable de Jefus - Chrifl , dans 
le fein de l’Eglife , à peu près 
comme le Soleil dans ce vafte 
univers ; le foleii répandant par- 
tout Tes rayons , & portant par- 
tous Tes douces influences > porte, 
en même temps par-tout l’abon- 
dance, félon les difpofitions de la 
terre qu’il échauffe de fes ar- 
deurs , produifant les herhes, les. 



v 
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fleurs j les fruits , tous les biens 
dont la terre eft couverte ; ainfî 
en eft-il du Cœur adorable de 
Jefus-Chrifl, placé dans le fein 
de l’Eglife comme le Soleil dans 
le monde, il communique à tous 
les cœurs fes dons , fes faveurs > 
fes ardeurs , produifant dans eux 
des fruits abondants de falut & 
de vie , quand ils font difpofés 
à recevoir fes influences divines. 

Source de grâces , d’autant 
plus abondante & plus falutairà 
qu’elle nous efl: toujours ouver- 
te , & qu’à tous les i n liants nous 
pouvons y aller pu,ifer avec li- 
berté & avec confiance ; il n’en 
eft pas du Cœur de Jefus-Chrifl t 
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comme de celui des grands & des 
puiffants de la terre ; on ne peut 
pas toujours les aborder ; les ave- 
nues ne font pas toujours libres , 
ni les temps toujours favorables ; 
il faut attendre les moments heu- 
reux pour être admis , il faut 
être introduit pour avoir audien- 
ce ; tombien de fois ne . fe pré- 
fente-t-on pas fans pouvoir l’ob- 
tenir ? auprès de Jefus - Chrifl , 
c’eft tout le contraire ; tous les 
moments font libres , tous les 
temps favorables fon cœur nous 
cil toujours ouvert, fes grâces 
toujours préparées ; il fait plus, 
il nous invite lui-même , il nous 
follicite d’aller à lui , de recevoir 







au Sacré Cctur de'Jefus. 
fes dons , de nous enrichir de fou 
abondance ; plus nos befoins font 
grands , plus fes defirs font ar- 
dents ; plus nos raiferes fonc 
extrêmes , plus fes grâces font 
précieuiès ; il ne cherche qu’à les 
répandre , il ne demande que 
des cœurs emprelfés pour fe com- 
munitjjjpr à eux : Venitc , emite 
abfque argento v inuni & lac ; Ifaï. 
SS '• C’eft-ce qua voit annoncé 
le Prophète en prévoyant çes 
temps heureux , qui fe font le- 
vés fur nous ; vous viendrez , 
difoit - il , avec alégreffe , puifer 
l$s Eaux falutaires dans les fon^ 
faines facrées de votre Sauveur, 
hauriuis A quas in g audio de 

foutibus Salyatoris 9 Ifaï. iz. 
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Grâces plus précieufes encore 
par les circonftances qui les ac- 
compagnent. Sur quoi , faifons ces 
réflexions falutaires, dignes de no- 
tre attention > de notre reconnoifi- 
fance & de tous nos fentiments. 

i Q . Ces grâces > qui eft-ce qui 
les accorde ? un Dieu infiniment 
grand , infiniment puifla^t , in- 
finiment heureux par lui-même , 
6c qui ne ; nous recherche que 
par un excès de tendrefïe pour 
nous. - 

\ i 

2 °. Ces grâces y à qui le* 
accorde-t-il ? à des cœurs fou- 
vent éloignés de fon cœur y qui 
ont mille fois abufé de ces grâ- 
ces > qui fe rendent encore tous 
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les jours plus indigne de fes 
dons. 

« 

3°. Ces grâces , dans quels 
fentiments & de quelle maniéré 
les accorde-t-il ? avec quelle 
bonté , quelle tendreffe , quel de- 4 
flr ardent de notre bonheur ) 

Mais ajoutons ; ces grâces à qui 
les devons-nous , qu’à ce cœur 
adorable qui en eft la fource tou- 
jours abondante toujours bien* 
faifante > Comment nos cœurs 
peuvent-ils (e réfufer à tant de 
bonté ? 

Nous ne faurions nous dé-* 
fendre d’avoir de la gratitude 
& de l’affeétion pour ceux qui 
nous font du bien & qui paroif* 

S 



1 
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fent prendre nos interets à cœur i 
les moindres marques de bonté 
que nous donnent les grands du 
monde nous pénétrent de recon- 
noiffance ; nous devenons fenfî- 
blés à tout ce qui les regarde ; 
nous ne pouvons fouffrir qu on 
nous foupçonne d’ingratitude à 
l’égard du moindre de nos bicnr 
fai&eurs & de nos amis ; l’amour 
feul de Jefus-Chrifl , les fenti- 
ments de fbn cœur , parce qu'iis 
font continuels, parce qu’ils (ont 
infinis , ne peuvent toucher notre 
cœur, attirer notre amour; il fem- 
ble que ce n’efl qu'envers lui, 
qu’il n’efl pas honteux d’être in* 
grats, 

. 
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Quel prodige de bonté ! mal- 
gré notre ingratitude & nos 
dentiments indignes , fon cœur 
nous efl toujours ouvert , fes 
grâces toujours préparées > les 
eflfufions de fa miféricorde tou- 
jours abondantes. Réfifterons- 
nous encore à fes douces invita- 
tions ? 

Allons, Chrétiens ! allons pui- 
fer dans cette fource ; cœurs in- 
digents, allons nous enrichir dans 
ce célefle tréfor; cœurs tiedes, 
allons nous embrafer dans cette 
fournaife toujours ardente; cœurs 
fecs & arides , allons nous dé- 
faltérer dans cette fontaine fa- 
lutaire ; cœurs foibles & languif- 

E ü 
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■ fants , allons nous ranimer dans 
. cette fource de vie. 

Le voilà fur fes autels ce Cœur 

. ' i 

: adorable qui nous appelle, qui 
Lnous attend , qui ne defire que 

* ' t 

> de nous recevoir pour nous com- 
bler de lès dons. 

Àllons-y avec une humilité 
profonde, reconnoiflant notre mi- 
fere & notre indigence ; allons- 
-ÿ avec une pleine confiance , ré- 
connolffant la bonté infinie du 
cœur de notre divin Maître. 

Allons-y avec une amere dou- 
leur , d’avoir fait un fi mauvais 
ufage de fes bienfaits. 

Allons-y avec un defir ardent , 
& une volonté fincere d*en faire 
à l’avenir un plus faint ufage. 
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Exercice de rèconnoijfance & de 
fidélité envers les grâces que 

* * m 

nous recevons du Sacré Cœur 
de Jésus. 

' > 

Otre Cœur adorable Sau- 
veur ! n’elt pas feulement le cen- 
tre des grandeurs & des perfec- 
tions en lui-même , il eft encore 
pour nous la fource des grâces 
& des bénédi&ions les plus abon- 
dantes. Ce Cœur facré a été le 

» \ 

fiege & l’organe de tous vos 
fentiments , & fur-tout de votre 
amour pour nous ; de cet amour 
généreux qui vous a porté à vous 
alfujettir à toutes nos miferes , à 

E iij 
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l’exception du peche;dc cet amour 
ardent & plus fort que la mort , 
qui vous a fait furmonter tous 
les obftacles ; de cet amour tendre 
& perfévérant , qui vous a enga- 
gé à établir le Sacrement de 
l’Euchariftie pour demeurer avec 
nous jufqu’à la confommation 
des fiecles ; dès-lors il eft évident 
que toutes les grâces qui nous 
font communiquées par la vertu 
de cet ineffable myftere, prennent 
leur fource dans ce Cœur ado- 
rable ; c’eft de ce principe de 
falut & de vie que font émanées 
toutes les grâces d’expiation , 
de réconciliation , de fanétifica- 
tion , par lefquelles l’homme 




au Sacré Cœur de Je/us, jp 
nouveau efl régénéré , fpiritua- 
lifé, comme divinifé en votre 
perfonne. L’Eglife , formée elle- 
même dans cette fource toute 
céleile, a reçu le dépôt de vos 
grâces Ôç en communique les 
tréfors à fes enfants ; vous lui 
avez donné dans l’eau & lefang* 
fortis avec elle de votre cœur, une 
fécondité qui s’étendra jufqu’à 
la fin des fiecles. 

Voilà donc deux principes de 
rie , fortis de votre cœur adora- 
ble; l’un offert à tous les hom* 
mes dans lé Sacrement de Bap- 
tême , l’autre préparé à tons les 
pécheurs dans le Sacrement de 
la Pénitence^, de dans l’un & dans 

E iv . 
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l’autre, la fource la plus abondante 
de tous les biens. Nous les trouvons 
tous dans ce cœur fi tendre pour 
nos befoins, fifenfible à nos maux, 
fi zélé pour nos intérêts, fi fé- 
cond en merveilles , fi prodigue 
en faveurs & en bénédi&ions ; 
dans ce cœur ouvert à tous ; aux 
foibles , comme leur retraite ; aux 
pécheurs , comme leur réfuge ; 
aux affligés , comme leur afyle ; 
toujours prêt à nous recevoir dans 
fon intérieur, à nous mettre à 
couvert dans fa plaie, à nous 
communiquer tout à la fois & 
les célefles ardeurs qui embra- 
fent, & les eaux falutaires qui 
defaltérent , & tous les biens qui 
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au Sacré Cœur de Jefus. 8r : 
nous préparent à la poffefîion du 
fouverain bien ! 

O bonté ineffable d'un Diet 1 

6 libéralité infinie de fon cœur ! 

/ , 

quelle réconnoiffance en témoi- 
gneront ceux qui font comblés de 
vos dons ? quelle fidélité ^ quel- 
le correfpondance apporteront-ils 
aux grâces que vous leur accor- 
dez ? Cette réconnoiffance , quel- 
que vive quelle foit; cette fidé- 
lité , quelque grande qu'elle 
puiffe être , répondra-t-elle ja- ' 
mais au nombre , à la grandeur % 
à l'abondance des biens dont ils 
font inondés dans cet océan de 
miféricorde & de grâces P 
Mais, hélas 1 que dis-ie, ô moa 

E v 
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Dieu ! ces grâces envers lefqucl- 
les nous devrions être fi fideles 
& fi réconnoifiants , ne trouvent- 
elles pas , au contraire, dans nous , 
des cœurs ingrats , des coeurs ré- 
belles , des cœurs infenfibles % 
des coeurs entièrement indignes 
des biens qui leur font offerts 
avec tant de bonté ? Ah , Seir 
gneur 1 que n’avons-nous pas à 
nous réprocher en ce point ? & de 
combien de péchés ne nous ren- 
dons-nous pas coupables à l’é- 
gard de vos grâces ? 

Nous leur réfifions 5 nous les 
xejettons ; nous les combattons ; 
" nous femblons même les éviter 
&les craindre, de peur qu’elles 



Digitized'by Google 




***** 

au Sacré Cctur de Je/us. 
ne viennent troubler notre paix 
& exciter nos remors. 

Que fi nous les recevons , ce 
n^efl fouvent qu'avec tiédeur* 
avec lâcheté , avec négligence » 
ce n'eft qu'après mille coupables 
delais , en renvoyant , en diffé- 
rant toujours le bien qu'elles nous 
préfentent ; demain , demain ^ 6c 
jamais aujourd'hui , jamais au. 
moment préfent* quoique nous 
fâchions que la grâce peut fe 
retirer & porter ailleurs fon flam- 
beau. 

Enfin y fi nous les recevons V 
ce n'efl que pour un temps que 
nous leur fommes fideles , bien- 
tôt nous. retombons dans nos ré$ 

E v| 
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Jtfeuv&îne 
ordinaires à 



fa voix 



divine. 

A ees trilles traits puis- je mé- 
connaître y o mon Dieu ! mes 
infidélités à votre grâce > Quel 
abus criminel n’en ai- je pas fait ? 
quelles réfiftances ne lui ai-je 
pas oppofées \ depuis combien de 
'temps cette grâce miféricordieufe 
n’efl-elle pas à la porte de mon 
Cœur, fans pouvoir y trouver 
entrée P depuis combien de temps 
ne me prefTe-t-elle pas de me dé- 
tacher du monde y de rompre 
cette liaifon y. d’éviter- cette occa- 
sion , de fortir enfin de cette vie 
tiede & négligente où je languis? 
fur- tout de faire tel facrifice que. 



Dig 
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je lui refufe & auquel peut-être 

eft attaché mon falut ; Sc je dif- 

* 

fere, & je balance , & je réfifte 
toujours à la lumière qui m’é- 
claire & à la voix qui me prefle. 

Grâce de mon Dieu ! ne vous 
éloignez pas de moi pour me li- 
vrer à imes réfiilances ; vous trou- 
verez enfin dans moi un cœur 
plus attentif à votre voix, plus 
docile à vos invitations , plus 
réconnoiffant de vos dons, plus 
généreux à vous offrir les Sacri- 
fices que vous exigerez de lui 
de , pour vous le témoigner , au- 
tant qu’il cfl en moi > plus effi- 
cacement. 

Mon divin Sauveur î à l’kon- 
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*eur de votre Cœur adorable, 
en efprit de reconnoiflance & de 
fidélité pour les grâces que j’en 
ai reçu , voici les faintes réfo- 
lutions que je prends & que 
j'C vous offre. 

i°. Je vous demanderai fou- 
vent pardon du funefle abus que 
j’ai fi fou vent fait de vos grâces. 

2 °. Je craindrai fouveraine- 
ment de réfifter avec réflexion à 
la grâce 6c à fes imprefîions fa- 
lutaires. 

3°. Je prendrai fur-tout garde 
à certaines grâces plus marquées , 
6c qui peuvent avoir de plus 
grandes fuites. 

4 °. Je vous demanderai foii- 




au Sacré ’ Cœur de Jefus. 
vent de me faire expier mes in- 
fidélités en ce monde , & de ne 
pas en referver la punition dans 
lautre vie. 

S°* Enfin * je recevrai chaque 
nouvelle grâce comme venant 
de votre Cœur adorable ; ce fe- 
ra un nouveau motif de lui don- 
ner une entière correspondance. 

* 




Digitized by GoogI 




88 Neuvaine 




V. JOUR. 



Le Cœur de Jefus ejl pour 
nous le modèle de toutes 
les vertus . 

I L efl évident que fi nous avons 
un véritable amour de Dieu , 
nous aurons par là même les au- 
tres vertus , puifque l'amour de 
Dieu efl le principe , l'ame & 
le comble de toutes les vertus. 
Or , quel modèle plus afTuré de 
l’amour de Dieu pourrons-nous 
trouver que le Cœur adorable 
de Jefus-Chrifl ? Il vit de l’amour 
de Dieu x il n’eft animé que de 
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au Sacré Cœur de Jefus. 8p 
l’amour de Dieu, il ne refpire 
que par l'amour de Dieu le plus 
pur & le plus ardent ; c’efl l’a- 
mour de Dieu qui le réduit dans 
cet état d’aneantiflement & de 
Sacrifice ; c’eft par l’amour pour 
Dieu qu’il s’immole à tous les 
inftants fur fes autels $ c’efl: à l’a- 
mour de Dieu qu’il confacre tou- 
tes fes affe&ions , tous fes defirs 
» « % 

& tous fes tranfports 5 cet amour 
dont il efl: embrafé , il n’eft ve- 
nu fur la terre que pour l’allu- 
mer dans to y us les cœurs , & les 
enflammer du même feu dont il 
eft dévoré , ignem veni mittere 
in terrant, & quid volo , nifi ut ac - 
çendatur ? Luc. 12. De forte que 
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fi nous voulons nous établir dans 

Pamour de Dieu, nous n’avons 

flua nous former fur le modèle 

*> 

de 1 amour de Jefus-Chrift ; dès- 
lors, en poffédant cet amour, nous 
poflederons toutes les vertus ; dès- 
lors nous aurons la conformité 
à fa volonté, la fidélité à fa 
grâce , la patience dans nos 
épreuves , le détachement de tou- 
tes les chofes de la terre , le de- 
fir de celles du Ciel > la charité 
envers notre prochain : l’amour 
de Dieu renferme tout , & dans 
le Cœur de Jefus nous trouvons 
tout. 

Non -feulement fon cœur nous 
çxéfentera le modèle de toutes 







au Sacre Caur de Je/us. pi 
les vertus , mais encore de toute 
la perfection & de toute la fu- 
blimité des vertus 5 nous n’avons 
qu’à étudier les fentiments de fon 
cœur, dès-lors nous ferons par- 
faits , & élevés à toute la fubli- 
mité des vertus. Que faut-il de 
plus pour être véritablement par- 
fait que d’avoir une fainte ref* 
femblance avec le modèle > lè 
principe & la fource de toute per- 
fection, c’eft-à-dire , avec le cceulr 
même d’un Dieu? 

Mais , parmi les vertus que cè 
Cœur divin nous enfeigne , il en 
efl fur-tout deux qu’il nous ap- 
prend plus fpécialement encore 
que toutes les autres; c’efl la 




Z " Neuvaine .7 -s 
douceur & l'humilité , dont il 
nous recommande fur-tout la pra- 
tique ; c’eft la première leçon 
qu’il nous a donnée en venant 
au monde * & dont il a voulu 
nous préfenter lui-même le mo- 
dèle dans fa perfonne facrée : 
apprenez de moi , nous dit-il , 
que je fuis doux & humble de 
cœur , difcite a me quia mitis. 
fum & humilis corde , Math. 1 1 . 
Prenez-garde , dit faint Auguf- 
tin, ce Dieu Sauveur ne nous 
dit pas : apprenez de moi à faire 
des prodiges , à éclairer les aveu- 
gles, à guérir les malades , à 
reflu fciter les morts ; mais , ap- 
prenez à être doux.& humbles; 
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au Sacré Cœur de Je/us. 
c’efl par là que vous mériterez 
mes grâces & que vous attirerez 
mes regards ; mais , en nous re- 
commandant la pratique de cette 
douceur & de cette humiiité , 
prenez-garde encore qu’il parle 
d’une douceur & d*une humili- 
té de cœur >' quia mitis fumÔ* 
humilis corde. Non , ce n’ell 
point allez d’avoir une douceur 
apparente une humilité dans les 
paroles , dans les maniérés, dans 
la conduite & dans ce qui parole 
aux yeux 9 il faut une douceur 
intérieure , une humilité lincere 
qui vienne du cœur , : qui réfide 
dans le cœur, & qui, formée dans 
J® Coe.ur 9 répande fes influences 
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fur toute la conduite , fur toute 
les a&ions de la vie ; devant 
Dieu c’ell le cœur qui décide , 
qui donne le mérite & le prix i 
fi le cœur n’y eft pas , ce n’eft 
qu’une apparence > une ombre, 
un fantôme de vertu , ce n’eft 
point vertu. ' * 

Selon ces principes j hélas ! que 
nous fommes éloignés du Cœur 
adorable de Jefus-Chrift ! Avons 
nous dans le cœur ces vertus 
intérieures , ces vertus véritables , 
ces vertus folides, ce détache- 
ment abfolu des chofes humai- 
nes, ce dcfir ardent des biens 
éternels , cette fidélité inviola-* 
bis b la grâce de Dieu, cette 
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au Sacré Cœur la Jefus . 
entière conformité à fa fainte 
volonté, cet abandon total à fa 
providence , cette parfaite réfi- 
gnation dans nos peines , en un 
mot toutes les vertus dont lç 
Cœur de Jefus » Chrifl nous a 
donné le modèle ? 

Mais fur-tout, fommes nous bien 
établis dans cette douceur inté- 
rieure qui lui efl li chere , dans 
cette humilité de cœur qu’il nous 
a fi fpécialement recommandée? 
tant de vivacités , de fenfibilités , 
d’impatiences , de colères , de 
paroles aigres , de maniérés bruf- 
ques , de reparties piquantes > ces 
émotions de cœur marquent-el- 
les dans nous une grande con^ 



Digitized by Google 




$6 Neuvaint 

formité avec la douceur inalté* 

râble du Cœur de Jefus ? & > 

t 

d’une autre part, ce fond de va- 
nité > d’amour propre , de com* 
plaifance en nous-mêmes , cette 
délicatefle fur le point d’hon- 
neur j ce defir de plaire & d’a- 
gréer , cette recherche de l’eflime 
des hommes , cette envie fecrette 
de paroître , de dominer, de 
l’emporter fur les autres , au lieu 
de nous donner cette fainte con- 
formité au Cœur de Jefus , ne 
montrent-elles pas dans nous une 
oppofition criminelle avec lui , 
& ne nous empêcheront - elles 
pas d’avoir j amais aucune part à 
fes grâces ? fi , entrant dans fon 

cœur 

r ' 




I 



au Sacré Cœur de Je/us. p 7 
cœur , nous ne méditons pas fe 
perfections , nous ne prenons pas 

t . . % 

fes fentiments , nous ne tâchons 
pas de nous former fur le divin 
modèle qu’il nous préfente , quel 
titre aurons-nous pour efpérer 
fes bontés 5c fes grâces ? 

• Cœur adorable de mon Dieu \ 
je penfois avoir quelque ver- 
tu folide , & je vois avec con- 
fufion que je n’en ai que l’ap- 
parence flérile ; je defirois avoir 
quelque conformité avec votre 
cœur , & je m’en vois entière- 
ment éloigné. Dieu de bonté ! 
au milieu de toutes mes mife- 
res , il me relie encore une fainte 
confiance * en votre miféricorde , 

F 

■a 

i 



i 
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un defir ardent d’entrer dans 
votre cœur , une volonté fincere 
de me rendre à Tes douces invi- 
tations , d’en imiter les vertus, 
d’en popier tous les traits & de 
me rendre en tout conforme à 
fes faintes difpofitions. 

Soutencz-moi dans ces fenti- 

■ 

ments, je les puife dans votre 
Cœur, je les reçois de votre 
grâce , je déliré les conferver 
jufqu’à la mort. 



Exercice limitation des vertus du 
Sacré Cœur de Jésus . 

J E le comprends , ô mon ado- 
rable Sauveur 1 la véritable dés 

m 

I 
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au Sacré Cœur de Je/us . pp 
votion envers votre facré Cœur , 
ne confifte point précifément ni 
en des fentiments tendres & af- 
fectueux , ni en de pratiques pu- 
rement extérieures , mais il con- 
fifte principalement . dans une 
étude férieufe des difpoficions inr 
térieures de ce Cœur adorable, 
& dans une application conti- 
nuelle à nous y conformer paf 
une imitation fidcle de fes ver- 
tus ; en forte qu'en toutes chofes 
nous nous repréfentions ce divin 
objet comme le vrai modèle de 
toutes nos a&ions & la réglé conf- 
tante de notre conduite , nous 
efforçant d’exprimer en nous les 
traits , les états différents où il 
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ne s’efl montré à nous * que’ 
pour nous fervir d'exemple ; car", 
tel efl le point effentiel de la 
dévotion véritable & folide , qui 
confifle fur-tout à imiter le Dieu 
que nous adorons , fumma, reli- : 
gionis imitari quoi colimus. Saint 
Aüguflin. 

■_ En effet , l’imitation fidelle des 
vertus de votre facré Cœur eft 
tout à la fois la voie la plus 
fûre , la plus courte , & la plus 
parfaite pour arriver à la fain- 
teté où vous nous appeliez. 

. La voie la plus fûre ; car , en 
matière de piété , on ne doit rien 
tant craindre que Eillulion , & 
les piégés que l’efprit de ténc— . 



* 




eu Sacré Cœur de Jefus . jox.. 
bres peut nous tendre , pour nous 
égarer & nous perdre ; mais peut- 
on craindre de jamais fe tromper 
çn pénétrant dans le fan&uàire, 
augufie de votre Cœur facré* 
pour y apprendre à devenir de 
véritables Adorateurs de votre 
Pere célefie , & pour participer 
à cette plénitude de grâces & 
de fainteté j qui y refide comme., 
dans, fon centre ? 

C’efi en même-temps la voie, 
la plus courte <5c la plus abré- 
gée ; fi nous fommes fideles 
confiants à former dans nous ces 
traits ineffables de. votre cœur * 
à en. prendre les fentiments, nous, 
avancerons plus dans les fentiers. 
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de la juftice par cette feule imi- 
tation que par tput autre exerci- 
ce & toute autre pratique , quel-; 
que fainte * quelque falutaire 
qu’elle puiffe être. 

Cette imitation des vertus de. 
votre cœur fera encore pour nous 
la voie la plus parfaite & la plus, 
füblime ; & quoi de plus faint , 
de plus parfait , que d.e fe con- 
former au fauverain modèle de 
toute fainteté & de toute per- 
fection P on prend des moyens , 
©n cherche des pratiques , on s’a- 
donne à divers exercices , tout 
cela eft grand .> tout cela eft 
faint, mais quelque chofe de plus 
grand & de plus faint encore 




au Sacré Cœur de Jefus. 10 $ 
ce feroit d'entrer dans le Cœur 
adorable de Jefus - Chrift , d*en 
étudier les difpofitions ; ah ! que 
bientôt on feroit avancé dans les 
Voies de la grâce 5c le chemin 
de la perfe&ion i 

Mais ce qu’il y a de plus avan- 
tageux encore 5c de plus confo- 
lant , c’eft que cette pratique 
n’ell point réfervée feulement 
à quelques âmes plus fpirituel- 
les 5c plus, relevées , tous les fi- 
deles en font capables 5c peuvent 
y afpirer ; les ignorants comme 
les favants, les plus limples com- 
me les- plus éclairés, parce que 
, tout dépend de la difpofition du, 
cœur j 5c du defir fincere de fe 



i 
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donner tout à vous. Heureux ceux 
qui voudront faire l'expérience 
de cette vérité confolante , ils 
éprouveront par eux-mêmes que' 
l'imitation* de vos vertus , que., 
la conformité à vos fentiments 
eft un moyen très-efficace pour 
s’élever en peu de temps à la. 
plus haute perfection , & à la 
fainteté la plus éminente. 

Il me lemble donc, ô mon 
divin Rédempteur ! que^ dans ce 
-moment , vous nous adreffiez ces. 
douces paroles , & vous nous di- 
tes à tous : infpice & fac fecuii- 
diim exemplar quoi tibi monf- 
tratum ejl. Exod. 2 $. Confidérez. 
mon cœur , étudiez-en les dit 
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a.u Sacré Cœur de Jcfus. xoj> 
pofitions intérieures mettez toute 
votre application à en copier, fi- 
dèlement tous les traits , confidé- 
rez fon amour ardent pour Dieu, 
fa charité tendre & compatit 
fante pour les hommes , fa réfi- 
gnation parfaite aux difpofitions 
de la providence , fa patience 
invincible dans les peines & les 
épreuves , fa douceur inaltérable 
envers., tous , fon détachement 
abfolu des chofes de la terre 
fes foupirs ardents pour le Ciel* 
Voilà le modèle affiné fur le- 
quel vous devez vous former 
voilà les difpofitions que vous 
devez prendre , fi vous voulez 
être agréable à Dieu ; rien dç 1 
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plus grand * de plus faint , de 
plus parfait , que ce Cœur divin , 
rien par conféquent de plus di- 
gne de votre imitation de vos 
defirs. . , 

J’entends vos paroles facrées , 
£ mon Dieu ! je reçois les ora* 
cles de yotre divine fagefle. Hé- 
las ! on fe fait une gloire , un 
thérite > un devoir d’imiter les 
Rois, les Grands de la terre % 
de prendre leurs maniérés > cl’en-* 
trer dans leurs fentiments , de 
* fuivre leurs inclinations: pourquoi 
ne nous impofons-nous pas la mê- 
me loi à votre égard > ô mon doux 
Sauveur ! Trille nçceflité que cel- 
le qu’on fe fait d’imiter les grands 




au Sacré Caur d& Jsfus. îof 
de ce monde , puifqu’elle en* 
gage fouvent à contra&er des 
défauts , dont on trouve en eux 
des exemples pernicieux ; mais 
le foin de former notre cœur fur 
le vôtre eil pour nous de toutes 
les néceflités la plusâvantageufe, 
la plus fainte,la plus falutaire, puifi 
qu’elle nous oblige de purifier no- 
tre cœur de fes vices & de fes dé- 
fauts , de regler fes affeéfcions , de 
perfectionner fes fentiments , d$ 
le rendre un objet digne des re- 
gards & des complaifances de 
votre Pere céleile. * 

Quelle infidélité donc dan* 
moi, quelle honte pour moi de 
n’avoir pas encore prefque jetté 



i 
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les yeux fur un fi grand modelé > 
ou de les y avoir fi peu arrê- 
tés ? quel fujet de douleur & de 
répencir d’avoir eftimé, d’avoir 
ambitionné * d’autres fentiments 
que ceux 'de votre facré Gœur ? 
comme s’il pouvoir y avoir d’au- 
tres fentiments véritablement 
grands , & dignes de notre eftime 
que les liens. 

* Je reconnois 'mon. aveugle- 
ment , 6 mon adorable Sauveur ! 

Sc je rougis de moi - même , en 
voyant combien votre cœur efl 
lbuverainement pur & a ‘ une 
horreur infinie du péché; Sc le 
mien fans cefife porté au mal eft 
infe&é de mille vices ôc de mille * 

défauts 

w • r 
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au Sacré Cctur de Jefus. iop 
défauts. Votre cœur eft doux 
& patient, le mien eft vif , im- 
patient & colere, fujet à s’empor- - 
ter à la moindre occafion : votre 
cœur eft charitable , compatif- 
fant à l’afflicftion & à la mifere 
des autres, & le mien eft dur, 
infenfible j uniquement touché 
de ce qui l’intérefîe : votre cœur 
eft humble , quoique doué de 
toutes les perfe&ions de la di- 
vinité même , & le mien , touc 

/-* v * ■ - 

miférable , tout coupable qu’il 
eft, eft rempli de vanité, d’amour 
propre , fujet à mille retours fur 
lui-même : votre cœur eft zélé 
pour la gloire de votre Pere ce- 
lefte, embrafé de fou faint amour* 
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& le mien eft froid & indiffè- 
rent pour fes intérêts : votre 
cceur a été obéiffanc jufqu’à la 
mort , & à la mort de la croix , 
& le mièn eft criminellement at- 
taché à la vie > & c’eft une vie 
coupable qui fte devrait exciter 
Cpié mes larmes & mes ioupirt. 

Ah , Seigneur ! il eft temps de 
ïéformer mon mauvais cœur r 
•mon cœur criminel & coupable ; 
fc’eft à vôtre cœur même que je 
m’adrelïfe pour demander de ob- 
tenir tettè grâce.- 

. P S. I U * £. 

S 

/ Ô Cœur adorable dé Jefüs î 
donnez -moi un cœur qui vous 

* y 
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du Sacré Cour été Je/us . lit 
ibit conforme & à vos fenti- 
menrs ; un cœur humble > qui 
connoifle ôc aime fon néant ; un 
. cœur patient , qui fe pofledç (5c 

qui calme fes agitations; un cœur 

•. ” t 

charitable 9 qui eompatifle aux 
miferes des autres 6c s’emprefîb 
de les foulager ; un cœur pur , 
- qui s'alarme de l’apparence & 
. de l’ombre même de tout péché ; 
Un cœur détaché des faux biens 
de la terre , 6c qui ne fou- 
.pire que pour les biens perma- 
nents du Ciel ; enfin * un cœur 
embraie de l’amour de fon Dieu , 
dont il fade fon occupation , fon 
.bonheur & fbp unique irréfbr en 
ce monde*. - 

Gij 
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, VI. JOUR. 

Les Cœur de Jefus ejl pour 
nous la confolation dans 
toutes nos peines . 

v * ! 

. 

I°.TL y a des circonflances 
\ “-A daos la vie, où, dans quel- 
que condition que nous foyons , 

; nous pouvons nous trouver dans 
- bien des affli&ions & dans bien 
de peines. ; . les ; âmes Saintes & 

. fidelles n'en font pas exemptes ; 

. fouvent même elles y font encore 
: plus expofées. Tantôt on fe trou- 
* ve dans un état, de fécherelfe & 
d^épreuyes dans le iervice de 



nu Sacré Ccuir de Jtjus, 1I2' 
Dieu ; T ame languit & fe voit ré- ; 
duite à un abattement , à un dé- , 
goût où Ton ne trouve plus rien 
qui anime & qui foutienne $ tout 
c au contraire devient difficile & ' 
pénible; les forces manquent , les. 
douceurs ont difparu,, laTource* 
des confolations- intérieures eft* 
tarie , tout devient à charge ; état 
pénible ; les âmes qui l’ont 
éprouvé en Tentent tout le poids 
8c toute l’amertume. 

Tantôt , dans une fituation en-' 
core plus douloureufe , on fe voit 
livre à une foule de tentations ; 
dangereufes’ qui font efîùyer à 
une ame les plus terribles com- 
bats; fans cefle giTaillie par ces- 

G * • • 

nj 
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tentations différentes , elle ne voit 
par-tout que périls & que précis 
pices ; elle craint à tous les inf- 
tans de luceomber fous la vio- 
lence du combat & de ne pou- . 
voir réfiftcr aux attaques réitérées 
que lui donnent les ennemis de 
fen falut pour la perdre. 

- Souvent enfin les calmités , 
les revers , les divers événements 
de la vie peuvent réduire à un 
état bien trille & plonger nos 
coeurs dans un océan de douleurs 
bien fenfibles j il peut arriver 
tant de ces événements extraor- 
dinaires , de ces funeftes revers , 

! 

que perfonne n*en eft à couvert 9 
& fouvent les plus heureux en 




/ 



mu Sacré Çœiir d? Jefus . ï iy 
apparence, félon le monde 4 peu- 
vent être précipités du faîte de 
cette profpérité dans l’abyme de 
tous les malheurs. Si dam des. 
cirçonftanees pareilles on n’a pas 
recours à la religion , on eft 
fans reffource ; la piété & 1* 
grâce feuleç peuvent foutenir* 

2 °. Or , je dis % que dans tous 
ces états d : 'affligions, nous trou* 
vêtons dans le Cœur adorable 
de Jefus-ChriH une çonfolation 
fûre , folide * & capable de nous 
foutenir dans toutes nos peines, 
j. Dans nos dégoûts,* nos 
épreuves , nos féchcrefîes nouf 
irons a ce facré Coeur comme 
à notre afyle ; nous lui dirons 

.. G iv 
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avec une fainte liberté 8c une 

entière confiante : Cœur de mon 

Dieu, Cœur adorable de Jefus , 

. ' , > 

vous voyez le trille état où je' 
fuis réduit , fans goût , fans for- 
ce , fans ' ame dans votre faint 
fervice , je ne fais plus ni où j’en 

fuis y ni ce que je luis ; je tom-. 

» * 

be de foibleffe , je languis dans 
ma défaillance ; ayez pitié de 
mon ame , ranimez mon cœur 
8c mes fentiments ; j’ai mérité, 
je le fais, la privation *de vos 
dons «5c de vos faveurs , j’ai cefie 
de vous être fidele & reconnoif 
fant , mais vous n’avez pas cefi 
fé d*être bon & miféricordieux; 
ouvrez-moi votre cœur & rani- 



\ 
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au Sacré Cctur de Je/us. jij 
mez le mien , je ne demande des 
fecours que pour les employer à 
vous mieux fervir ; je les efpere 
de votre bonté. 

' La voix de nos plaintes & de 
notre douleur pénétrera infailli- 
blement le Cœur de Jefus, il fera 
touché de notre état , il prendra 
part à nos peines , il viendra a 

" ,v 

notre fecours & nous fera peut- 
être goûter encore plus de dou- 
ceurs & de confolations que nous 
n’avions éprouvé d’amertumes & 
de dégoûts. . ‘ > 

2. Dans les tentations que 
nous aurons à elfuyer , & les 
divers eombats que nous aurons- 
a foutenir \ nous irons -encore ^ 

G v 
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-nous préfenter à ce Cœur ado* 
rabie , ôç nous lui dirons avec 
la même Confiance : O Cœur £a~ 
cré. Cœur infiniment feint & 
les délices des âmes feintes, force 
& foutien . des âmes foibles > ne 
me délaiffez - pas dans U trifte 
ficuation où je fuis réduit* atta- 
qué de toutes parts > expofé à 
nSlle aflauts différents , environ- 
né des ennemis de mon felut , 
conjurés pour me perdre # hé- 
las \ que déyiendrai - je fi vous 
me livrez à moi-même & à ma. 

douleur ? hâtez- vous , venez à 

*• 

mon aide , fans quoi je fuis en 
danger de périr. 
c Pans ces fentimeats penfons- 




au Sacré Cctur 4e. Jefus. 1 
nous que Jefus-Chrift notre San?- 
veur, notre Pere , nous abandons 
nera à nous-mêmes & à nos af- 
flictions ? qu’il n’écoutera pas nos 
plaintes & nos foupirs , qu’il nous 
fermera £bn cœur* quand nous 
venons lui ouvrir le nôtre ? Ah 1 
bientôt nous éprouverons com*- 
bien il eft doux , combien il eft 
falutaire pour des enfants affligés 
de fe jetter dans le cœur du 
plus tendre des Peres , d’aller 
puifer la confolation dans fa 
fource. 

j. Enfin , dans les calamités, 
ks revers, les différents malheurs 
qui peuvent arriver dans la viej 
qui n’efl qu’üne fuite de mi fer es, 

G vj 
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jious irons encore à notre divin 
Conlolateur , & nous lui dirons 9 
plus par nos gémiffements & 
nos larmes, que par nos paroles 
& nos dilcours : Cœur de mon 
Dieu y de mon Sauveur , de mon 
Përe ! je viens à vous , vous ou- 
vrir mon cœur , vous le voyez 
affligé & noyé de douleur ; ce 
n’effc qu’auprès de vous que je 
puis le répandre avec confiance; 
non , je ne vais pas mendier le 
fecours & la confolation dans le 
monde & auprès des hommes ; 
nies affligions font trop grandes 
pour être adoucies par des fecours 
humains ; c’efi: auprès de vous y 
c’efl dans vous que^ je viens les 
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chercher & que j’efpere de les 
trouver. Vous avez die vous-mê- 
me aux cœurs affligés : venez à 
moi, vous tous qui fouffrez, qui" 
gémi fiez fous les poids de vos 
affligions & je vous foulagerai ; 

JS en.it e ad me omnes qui labora - 
tis & onerati ejlis & ego refl- 
et am vos y Math. 11. Je me rends 
à votre douce & tendre invita- 
tion y daignez me faire éprouver 
les effets de votre divine parole ; 
aidez-moi , mon Dieu , foutenez- 
• moi , fortifiez-moi ; lans votre 
fecours mes maux font au deffus 
de' mes forces ; mes ennemis me 
perfécutent, mes amis m’aban* • 

donnent , mes projets échouent $ 
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ma fortune chancelle , ma fantf 
dépérit , tous les malheurs fem- 
blenc fondre fur moi , tout fe 
tourne , tout s’arme contre moi ; 
il n’eft que vous & votre cœur > 
0 mon Dieu l où je puifle trouver 
un adouciffement à mes peines ; 
j’en mérite encore davantage;, 
mais, aidez-mbi à vous les offrir 
en efpric de pénitence,, de ré- 
fignation,, & en union des vô- 
tres; trop heureux ft parla je 
puis expier mes péchés, & ap- 
paifer la divine Juftice. Vous 
voulez que mon cœur foit affli- 
gé, mais vous voulez plus encore 
quil fait fournis ; je vous le coin 
facrc au pied de votre Croix s 
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daignez le placer dans votre 
cœur , & lui faire fentir que ce 
ii’eft pas en vain que je mets 
tn vous toute ma confiance. 

Non , fans doute, ame affligée ! 
vous n’aurez-pas mis en vain vo- 
tre confiance en Dieu ; déjà vos 
prières fe font élevées vers le 
trône de fa miféricorde , déjà 
vos foupirs ont pénétré dans fon 
cœur, vous' ont attiré fes grâ- 
ces y & dans elles la confolation 
dont vous aviez befoin dans vos 
peines. 

Combien d’ames ont eu re- 
cours à cette fource inépuifablç 
de tous les biens ? $Ues étoient 
venues affligées , défolées , plpn- 

• \ 
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gées dans des torrents d’amertu- 
me > & elles fe font retirées plei- 
nes de confolation & de force , 
difpofées à. foutenir toutes les 
épreuves , & tous les revers. 
C’efl ce que vous éprouverez vous- 
même , fi vous perfévérez dans 
la priere & la confiance. 



Exercice de réjîgnation dans 
toutes les peines & afflictions 
de la vie , à V honneur & en con- 
formité du Sacré Cœur de Jefus . 



Aüorable Sauveur & Rédemp- 

• « i . 

teur de nos âmes , Arbitré fuprê- 
me de notre fort , Maître Sou- 
verain de nos deflinées 1 je viens 




au Sacré Cœur de Jefus. 12$ 
vous faire la réfignation de moi- 
même , de tout ce que j’ai, de 
roue ce que je fuis, & de tout 
ce qui peut jamais m’arriver en' 
ce monde. • ‘ ; » 

Je defire vous offrir ma réfi- 

gnation à l’honneur de votre 

* v 

facré Cœur* & en conformité de 
fes fentiments. ; 

Je defire que cette réfignation 
foit pleine & entière , n’excep- 
tant rien de tout ce qui peut 
m’appartenir ; faites qu’elle foit 
confiante , irrévocable , & qu’elle 
dure autant de temps que ma 
vie. 

Je vous demande fur-tout, la 
grâce de la faire d’une maniéré 
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digne de vous , 5c en état d'ê- 

tre agréée de votre facré Coeur, 

Voici donc * ô mon doux Sau* 
veur i l'hommage que je vous 
offre dans toute l'ardeur de mes 
fçntiments. 

A Thonneur 5c en conformité 
de votre facré Cœur , je me ré* 
figne à la privation & à la parcs 
de tous mes biens * comme vous 
vous êtes réfigné 5c fournis à vivre 
dans la pauvreté 5c l'indigence, 
n*ayant pas même où répofer vo- 
tre tête , quoique vous fuffiez 
maître de tous les biens de cet 
univers. 

A l'honneur 5c en conformité 
de votre facré Cœur , je mt 
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réfigné à l’abandon , à l’oubli & 
k l’éloignement de mes amis les 
plus dévoués , comme vous vous 
êtes réfigné à l’abandon & à l’éloi- 
gnement de vos tendres difciples, 
A l’honneur Sc en conformité 
de votre facré Cœur , je me 
yéfigne à la trahifon , à la per-* 
fidie de ceux même qui ma 
(ont les plus chers en ce monde f 
comme vous vous êtes réfigné à 
la trahifon , & à la perfidie de 
l’infame Judas, que vous aviez 
comblé de tant de faveurs. 

A l’honneur & en conformité 
de votre facré Cœur , je me ré- 
fjgne aux accufations , aux me* 
difances, aux calomnies que l’on 
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peut former contre moi , com- 
me vous vous êtes réfigné dans 
toutes les ‘ accufations & - les 
calomnies que l*on à intenté 
contre vous. ' 

A l’honneur & en conformité 

/ •* . 

dé votre facré Cœur , je me ré-! 
figne à toutes les humiliations^ 
les mépris , les injures , les mau-< 
vais traitements où je puis être ex- 
pofé , comme vous vous êtes ré—» 
ligné dans les humiliations , les 
affronts , les outrages que vous 
avez effuyés durant le cours de 
votre paflïon. 

A l’honneur & en conformité 
de votre facré Cœur, je me ré- 
%ne à porter la croix , telle que 

~ i 

i 

Oigifzed brGoc&Ie 




au Sacré Cœur de Je/us. ,129 
vous m’enverrez , comme vous 
vous êtes réfigné à porter votre 
croix , quelque pefante , quelque • 
accablante quelle fût .; c’étoient 
mes péchés , qui en aggravoient 
le poids & la pefanteur , il efl 
.bien jufte que j’en fubiffe la 

# jt * 

peine. . • 

A l’honneur & en conformité 

• ■ / 1 

** * 

de votre facré Cœur , je me ré- 
ügne à toutes les peines intérieu- 
res de cœur , aux épreuves , aujc 
fécherefles , aux dégoûts, aux 
.amertumes de cette vie , comme 
-vous vous êtes réfigné à l’efpece 
;de délaiflèmen/‘& d’abandon . où 

r *■ * • • t * »- • V / h ^ 

-Vqus a réduit votre Pere célefte, 
,au milieu des plus fenfibles anr 

« * - "* ' - V Jk> • ^ . * te . * v * M 

A '« 1 ' * ' 

goiflfes de votre agonie. 
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Enfin * à l’honneur & en con- 
formité de votre coeur , je me 
réfigne aux douleurs , aux at- 
teintes , à tous les traits de la 
mort , comme vous yoüs . êtes ré* 
figné vous-même à la mort , & 
à la «mort de la croix , pour notre 
falut & l’expiation de nos péché!. 

Tels font les hommages que 
je vous offre , 6 mon Dieu , 
dans toute la plénitude & l'é- 
tendue de mes fenriments. 

Et comment ne defir erois-je pas 
d’entrer dans les vues de cette 
ïéfignation pleine & entière en- 
tre vos mains, p\ûfquè je fuis a£ 
<furé , 6 mon Dieu , qu’étant in- 
'Émiment bon, fage & puiflant. 
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vous ne pouvez rien permettre 
que pour un bien F 

Comment n’entrerois - je pals 
dans tes fentiments - 9 quand jfc 
vois que ce font les difpofitions 
Ou vôtre Cœur adorable s'en 
trouvé dans tout le cours de { k 
Vie mortelle > de jüfqua Ibn der- 
nier foüpir en ce monde } 
Comment ne tâchèrôis-je pas 
d’entrer dans cos faintes difpo- 
Vicions d’abandon total , de ré- 
ftgnatfon abfolue > puifque jfc 
îais que C’eft l’unique voie qui 
peut nous conduire au Ciel, -en 
nous donnant une fainte confor- 
mité avec vous en qualité d'hom* 
me de douleur & de modèle des 
^prédeftinés? 



i 
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Mais , pour vous offrir une ré- 
fîgnation digne de vous & de 
votre Cœur , ô mon Dieu!& 
pour y perfévérer, j’ai befoindu 
fecours des plus grandes grâces , 
.j’irai vous les demander au pied 
de la croix: , je vous les demande- 
rai par la bonté même de votre. 

Cœur facré , je tâcherai de les 

* 

: puifer dans ce Cœur adorable , 
fource de toutes les. grâces > 
.modèle de toutes les vertus , 
principe de tous les vrais fenti-, 
ments capables de vous honorer 
d’être agréés de vous. 



Ai* 



'.V .. 
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. ji&c d? abandon parfait mtr & Us 
mains de Dieu d» dans fou 
Cœur Adorable . 

-APrès Thommage d'une réfî- 
gnation fi entière & fi abfoluë 
que je vous ai faite, ô mon Dieu ! 
je ne fuis plus à moi , je fuis 
4 tout à vous & à votre Cœur, 
fans refer ve & fans aucun retour ; 
daignez conferver ce qui vous 
appartient à toute forte de titres. 
Quelle confolation pour mon 
cœur ! de penfer que je ne fuis 
en effet plus à moi, que je fuis 
tout à Dieu ; de penfer que quel- 
que événement , quelque, acci* 

• H 
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dent > quelque malheur qui püifc 
fe m'arriver en ce monde , jë 
pourrai me dire t je fuis encra 
les mains de Dieu , réfugié dans 
fon cœur, abandonné à fa vo- 
lonté, livré aux fages difpofi- 
tions de fa providence ; que f<i 
fhinte volonré s'accomplifle ; que 
ion Nom foit béni * fon Cœur 
adoré , les deffeins de fa fagejjô 
entièrement accomplis fur moi 
pour le temps 6c l'éternité ; c'elt 
Punique fentiment que je veux 
déformais former dans mon 

i 

cœur i ou plutôt le puifer dans 
«elui de mon Dieu , efpérant de 
4a bonté d'y vivre $ 6c d'y m ou- 
Ain fi fcit-iL 
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VII. JOUR, 

JJuiïiQtt de ftôs cùèurs au 
Cœur adorable de Jefus* 

Chrifi , 




a pour nous uh bott* 
ifcur Véritable & réel à dè* 
firer tû cà mondé , c'eft futé* 
ment celui de nous unir à Dieu j 



9c- du pouvoir unir nos cûeurs 
au Cûeur^ adorable de Dieu, Or, 
cette union fi parfaite -, Dieû 
nôus la permet, & non * feule* 
ment il nous la permet, mais il 
noué l'offre , il nous ÿ invite , il 
Veut bien la former lut - rnèmu 

H ij 
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avec nous & nos coeurs ; & juf* 
qu’à quel point ne daigne-t-il 
pas la porter ? considérons- la , 
& concevons tout -notre bon-- 

- * •- r 

„ * J . - 

heur. 

• t ' > * 

Union ineffable î Eut-on jamais 
penfé , aurions-nous jamais ôfé 
efpérer qu’un Dieu fi grand, ft ; 
faint , fi parfait , daignât s’unir 

aux coeurs des Créatures foibles * 

^ * 

imparfaites , défe&ueufes , tels 
que font les nôtres ? Les Anget 
même , pourront - ils jamais con- 
cevoir l’excès de bonté que Dieu 
nous témoigne en cette faveur ? 

Union intime ! Rien de fi in- 
timement uni que ce qui efl uni 
par le cœur; toute autre union , 
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fi le cœur n’y efl: pas , efl com- 
me étrangère à l’ame ; ainfi en, 
eft-il, même parmi les hommes^ 
que fera-ce donc de l’union de 
nos cœurs avec le Cœur de Jefus- 
Chrift ? Union fi intime que 
dès-lors les inclinations , les af-, 
ferions la tendreiïe , tous les 
fentiments lont communs & par- 
tent du même principe > qui efl;. 
ce Cœur tout divin. . 

Union Sainte î C’eft la grâce 
même qui la forme , qui l'anime 
qui la confacre,& qui devient 
un nouveau principe de fan&i- 
fication pour les cœurs qui ont 
lè bonheur d'être ainfi unis au ; 
Cœur de leur Dieu% . - - ■ ' 

Hüj] 
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Union féconde. Elle s'étend k 
tout & porte partout avec elle 
fes influences divines ; fi nous 
prions , le Cœur de J élus prie 
avec npus i fi «dus gémiflons , il 
gémit avec nous ; fi nous agitions 
il agit de concert avec nous $ fi 
nous l^afinons, il aimç avec nous * 
& nous i’aimons par l'amour 
îftéme dont il nous aimé, 

Union de nos cœurs avec le 
Gœut adorable de Jeiiis^Chrift ; 
union la plus douce , & la plus 
çoniolante l Quoi de plus doua 
pour un cœur , que d’avoir Je 
cœur de ion pieu 4 d'étre uni 
au. coeur de Ion Dieu , de na 
.Vivre cjue dç de feft 
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Dieu ? Cetce douceur , cette con* 
folation , û on en éroic a duré « ne 
fembleroit^elle pas donner, dès 
çe monde, un ayant-goût des 
délices céleftes > 

Que dironsKicrus encore} Union 
de nos coeurs avec le cœur de 
Jefus union de fa part la plut 
indiffoluble & la plus confiai 
te. Ne craignons pas , û nous 
ne l’abafidonnofts , qu’il nous 
abandonne jamais. Dans le mon* 
de * & parmi les hommes , com- 
bien dè cœurs autrefois unis ont 
vu rompre les liens d’une union 
qu’ils croyoient à couvert de vi- 
çiiîkude & de changement ? No- 
tre union avec le Coeur adorable 
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de Jefus , ne fauroit éprouver f 
ces revers ; fi nous le voulons , : 
elle fera éternelle ; fi nos cœurs, 
lui font fideles, le fien nous' 
efl alluré ; ni changement* ni. 
vicifîitude , ni inconftance n’en 
rompront j amais les doux liens v 
la mort même ne fera que les 
refferrer. 

Tels font les caraderes facrés 
de cette union fainte & toute 
célelle 5 fes effets ne font pas 
moins précieux pour nous que 
ces qualités nous font glorieufes. 
Union divine 1 Si nous la confes^ 
vons , fi nous • la cultivons, elle 
nous procurera non - feulement 
l’abondance,, mais la plénitude; 
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de tous les biens ; dans elle nous 
trouverons , tout à la fois , une 
• plénitude de grâces , elle en fera 
pour nous une fource féconde & 
soujours allurée. : . 

i ,Une plénitude jde mérites. 
Par. l’union de nos cœurs avec le 
Gœur de Jefus , toutes nos af- 
fections , tous nos fentiments , 
toutes nos aétions relevées , fanc- 
tifiées , en quelque maniéré di- 
vinifées , auront devant Dieu un 
mérite . comme infini. r : ; 

- Plénitude dé paix. Et qui pour- , 
roit en troubler la polfelfion^ 
fi nous nous • tenons . unis à ce 
Gœur adorable qui en efl le; 
centre? , ■ : . . 

■ ' -x. 
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Plénitude de copfiaiicè. Gom* 
îhfeftt ne laeriOnS-nous pas tonte 
çbtiérà àu cœur tendre * com* 
patiffanè , généreu* du pins fin* 
cere de tous les amis * du plus ten# 
dre dé tous les pères * du plus 
affe&iônhé de tous les épôU* f 
* Tou» èes biens nous iôs goju 
tonS , même durant çette vie f 
mais a la mort * à la mort fur* 
tout , quelle eonfolatiofi de ren*- 
dré lè$ derniers foupirç.de nos 
cœurs dans lé Cdbur adorable de 
notre Dieu \ de lui çonfacrer nos 
derniers fentkùents * de terminer 
notre courfe dans Tunion de ce 
Çeeur adorable , qui doit en être 
fa téçpîPp e nfe & Je terme P ainfi 
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f£tce union ineffable * après nous 
âyoir donné * durant cette vie , la 
plénitude des grâces i deviendra 
encore pour nous le gage 6 c ies pré- 
mices d'une plénitude de gloire, 
O mon Dieu 1 pouvons-nous * 
devons - nousi nous écrier avec 
le Prophète/ dans nos jufteS trarif- 
ports i qü'eft - ce donc que lef 
cœur .de l'homme , pour qiid 
ÿous daigniez ainfi le faVorifetf 
en lui donnant votre cœur & ert 
lui permettant de Punir au votre ? 
Quid efi hotno quia magnificat 
eum > & apponis erga eum C9f 
tuum ? Job. 7 / 

11 eü donc vrai que céftjdf 
union de no$ cœurs avec le Gœus 
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; adorable de Jefus-Chrift , nous 
J procure les biens les plus inef- 
fables ; mais hélas!' elle peut 

'trouver dans nous des obftacles 

» 

• que nous devons fouverainement 
‘ craindre , & quels font donc ces 
'obftacles qui peuvent s ’oppofer 
'à. un ft grand bien 6c nous le 
: ïavir ? les voici, connoifîons-les, 
évitons -les, ils mettroient une 
oppofition funefte à notre bon- 
heur. -y 1 ' ; V 

Premier ObfiacU W * union de 

nos coeurs avec le Cœur.adora- 
"de Jefüs-Chrift y c’eft le péché. 
Et comment une-ame pourroit- 
elle s’unir à fon Dieu , -lôrfquil 
y a un mur de divifion , qui les 




au Sacre Caur de Jcfus. 
fépare & qui les rend irréçoneiy 
liables tant qu'il fubfiile ! ; ", : :i 
-* 'Secorid Objlatle. Ce font 
fautes réfléchies > les infidélités 
volontaires. Non , non , jamais 
cette union parfaite ne ..fera fo- 
lidement établie , que lorfquç 
les moindres fautes réfléchies noua 
paroîcronc plus à craindfe que 
la mort & tous les tourments* , l 
- Troifiemc Obftçcle. L'efprit ,de 
diflipation au dehors. Les objets 
extérieurs tranfportent .* l'ame 
comme hors delie-même , 6c fai- 
fane furnelle des impreffions étran- 
gères , ils altèrent fou attebtion 
6c fes fentimencs $ ee font com- 
me autant de nuages qui jetteqx 

i ■ 
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une efpece d ’obièurité entre IV 

me & Dieu.- • - - 1 * <■* 

ï.~ \ Quatrième ObJlacle . Les atta- 
ches trop naturelles. Xoutparta^ 
ge- dè cœur déplaît à Dieu & 
•contriûe : FEfpritrSaint dans nos 
aunes $ ; ce£b un Dieu Jaloux qui 
3veUt - tout ÔC qui. œlLblèfle delà 
joindre réferve^ Si nous; vou- 
lonsiêtre à Dieu, > que :tout le- 
ïbfte nè^i nous ioit rien 1 ? que trou- 
verons-nous hors de.hnqui puiffe 
■xous dédommager dé la perte 
<ie cette: union intime qu’il veut 
-bien contiaâer avec nous ? 
r/Quel bonheur pour nous, fi 
aucun: de ces 'obilaclesine s’op* 
^poféjamais-jt rumojv intime de 




t 

nu Sacre Cœur de Je fus. 147 
nos cœurs avec celui de notre 
divin Maître î 

% 

b ' é t • ■ • • 

- _ _ - T 

J Exercice d? union de nos cœurs 
avec le Cœur adorable de Jefus - 

Chrift. ' ' ' 

• ♦ » ê » 

COmment ne defirerois-je pas 
avec ardeur , ô mon divin Ré* 
dempteur ! d'unir intimement 
mon cœur avec votre Cœur ado- 
rable ? Eclairé par la Foi , je fais 
que l'union des cœurs eft le ter- 
me & la perfe&ion de l'amour : 
quel effet donc plus admirable 
de votre bonté pour nous , ado- 
rable Sauveur 1 que l’union étroite 
que yous ayez daigné contrat* 

Ml ' 
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ter avec nous par toutes vos grâ- 
ces, & que vous avez raêmevci- 



mentée de votre fang dans la 
divine Euchariftie î IL n^eft point 
d’union fi grande que celle de 
la nourriture avec le corps qu’el- 
le fubflante & dont elle conferve 



la vie : Vous, vous êtes donné à 
nous fous les efpeces du pain , 
non .x pour entretenir la vie de 
nos corps , mais pour vivifier nos 
âmes ; , votre Chair facrée ,. ; par 
une vertu ineffable,’ en ,$’unilfanc 
, à nous i devient poqrjio.us le 
principe d’une vie toute furna- 
curelle & divine , en forte qu’on 
peut dire dès-lors que nous n’a- 
vons plus .qu’un, cçeur & unç 



û À 



I 
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ame avec vous ; que ce n'eft plus 
nous qui vivons , mais vous- 
même qui vivez en nous. Vivo 
ego 9 jaui' non: ego , vivit vero 
in me Chrijlus. Gai. 2. 

Soyez éternellement béni y di- 
vin Sauveur î dans les vues inef- 
fables] que vous avez eues en 
opérant en notre faveur ce pro- 
dige de miféricorde Ôc de g race. 
Par cette union fainte , vous avez 
fait , éclater votre zele, pour la 
gloire de votre Pere ; vous avez 
voulu , pour ainfi dire , vous 
multiplier & vous reproduire dans 
tous les cœurs 9 afin de procu- 
rer plus, de dignes Adorateurs à 
ce .Pere céleile; car , en vertu de 

■ 1 iij 
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l’union étroite que nous avons 
avec vous, nous pouvons rendre 
à Dieu un culte digne de lui „ 
& proportionné à fa grandeur ; 
parce quittant ainfi intimement 
unis à vous , nos hommages par- 
ticipent au mérite . & à la di* 
gnité infinie de vos adorations. 

Par cette union & par la coin* 
munication intime que vous nous 
faites de votre corps & de votre 
fang , vous avez donné à cha- 
cun de nous en particulier le 
témoignage le plus certain & le 
plus touchant que c’eft pour nous 
que vous les avez pris & que 
vous les avez immolés. . 

Par cette union intime, vous 




Aü Sacre C<tur de Jefus. xSl 
avez voulu nous convaincre dtf 



defir fincere & ardent que vous 
avez de nous unir éternellement 
avec vous & de nous aflfoder 

i 1 

jamais à . la gloire dont. vpus 
jouiffez dans le . Ciel. » : 

Enfin , votre vue toute divinç 
a encore . été d’unir tellement 
tous les Chrétiens entre; eu* > paç 
Une çhatité mutuelle dont -vous 
êtes le lien % que cet£e wÿoafûç 
en quelque forte l’inaagq .. .dé 



l’unité c fu¥t^tielie * que vouf 
avez avqc votre Pere cèlefte ; Sç 



n’efl - ce pas là en effet le fens 
de cette priere admirable que 



vous adreifates à votre Peçe in> 
inédiatement après avoir inllitu© 

I iv 
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la divine Euchariflic ? Pere célef- 
te i qu’ils foient entre eux une 

meme chofe, comme vous êtes , 

/ ( 

en moi , & moi en vous. 

L O que ces vues font grandes, 
qu'elles font ineffables 1 & qu'heü- 
feux ceux qui par cette union 

^ ^ ” 1 - •*» 

peuvent parvenir à cette 'pléni- 
tude dé l’homme parfait <• 
v Mais ; mon aimable Sauveur ! 
pour iafpirer , pour : atteindre à 
ieette union fi intimé & fi inef- 
fable , ' quels cœurs votre Cœur 
frè demande-t-il pas * & quels 
font en effet les cœurs que vous 
introduirez dans ce divin Sanc- 
tuaire , * fi ce n’efl des cœurs 
> • * * 

détachés de tout & pour qui le 



■ ' Tt 
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monde ne ' foie plus rien ? des 
coeurs humbles qui mettent toute 
leur gloire dans les anéantiffe- 
ments $ des cœurs purs qui ne 
fouffrent dans eux aucune tache 
qui puiffe en ternir l’éclat ; des 
cœurs finceres qui ne marchent 
pas par deux voies , mais qui ne 
fuivent que celle qui conduit à 
la vie; des cœurs généreux qui 
fâchent offrir les plus grands fa- 
crifîces quand la grâce les de- 
mande ; des cœurs ardents & fer- 
vents qui ne balancent , qui 
n’héfitenc point quand il s’agit 
d’être à Dieu ; des cœurs défin- 
téreffés , qui, en fervantDieu , ne 
cherchent que Dieu , & qui , en , . 

1 v 
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l'aimant , ne demandent d’autrd 
réeompenfe que de l’aimer tou- 
jours d’avantage ; des cœurs , en 
un mot, conformes en tout à 
votre cœur adorable , qui les a 
fp également choifis pour fa 
gloire. . 

Cependant , ô mon doux Sau- 
veur! vous • ne voulez pas que 
les cœurs encore imparfaits, le 
découragent & fe défefperent; 
non , votre cœur ne leur eft 
point fermé ; qu'ils s'humilient , 
qu’ils défirent , qu'ils prient ^ 
qu'ils fe faflent quelque violence * 
qu'ils commencent enfin à entrer 
dans la voie , vous les y con-~ 
,duirez , ils marcheront pas à pas , 
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* . »» 

& en avançant infenfiblement 9 
ils pourront arriver au terme de 
cette union intime & fi defirar 

. '• ' * : . . l 

ble où vous les appeliez j & dans 
laquelle feule ils pourront goûter 
un bonheur folide & une pai* 
véritable. 

• * i* »• « * 

P R I E R E. ‘ 

- " : * • f, ‘ ’ • * • K 

Ah , Seigneur l qui pourroit 

fe réfufer k cette union divine 

»' v t 1 

avec votre cœur ? Si on en eon~ 

1 * . + • * 

noifloit les céleftes délices , avec 

> . * * » 

quel zele , quel empreflement * 
quelle ardeur ne foupireroi^t-on 
pas après elle. I Quel facrificc' 
pourroit coûter) quel, obftacle. 
pourroit arrêter ?. fi on penfiab 

I v± 
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que cette union , formée par 11 
grâce, peut devçnir le gage de 
Tünion éternelle que vous nous 
‘préparez dans la gloire. Ccftlà 

enfin que l’union fera parfaite Sc 

/ * • 

confommée en Dieu , & alors, 
union intime ^ nous lie ferons 
plus à nous ; union entière , tout 
fera dans Dieu ; union tranquil- 
le > plus de danger & de crain- 
te ; union confiante , plus de 
vicïfiîtude & ' de changement ; 



union toujours vivante , toujours 
permanente, à jamais fubfiftan- 
te. Quel fort î être à Dieu , uni 

V . « * . » * ■ 

'à "Dieu , vivant de la vie de 
Dieu , heureux du bonheur de 
’XDiéU' mçme î' Et les 'hommes 




au Sacri Cœur de Jefus. \$-j 
s’occupent d’autre chofe que de 
cette fainte union ! & les cœurs 
forment d’autres defirs que pour 
cette fainte union ! & cette union 
ne fait • pas foupirer . tous les 
cœurs après elle î 

Eclairez-nous, Dieu de l’uni- 
vers ! faites-nous connoître les 
biens ineffables auxquels nous 
pouvons afpirer , & uniffez tel- 
lement nos cœurs avec votre 
.cœur en ce monde , qu’ils foienc 
en état de vous glorifier à ja- 
mais dans l’autre.- Ainfi foit-il. 







i 
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VIII JOUR. 

■* ' * * . • 4 • » 

Entretien, de l’aine avec 
Jefus-Chrijl fur la paix 
du j Cœur \ 

L E Difciple . Comment peut-il 
arriver j permettez que je 
vous le demande , ô mon Dieu 1 
que mon cœur, après des mo- 
ments de la plus douce paix . 
Toit fi Tou vent troublé, agité, 
tourmenté f Il y a des temps où 
je ne Tais quelle inquiétude, 
quelle agitation s’empare de mon 
cœur > le tire du Tein de Ton 
repos , de la poffeffion de Ta paix * 



- 
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le jette dans un état où il n'effc 
plus à vous ni à lui ; il y a des 
temps où je ne fuis plus ce j’étois ; 
comme tout différent de moi- 
même , il femble qu’il y a dans 
moi deux diverfes perfonnes qui 
fe contrarient dans l’oppofition 
& le ^contxaile de. leurs fenti- 
ments. * 

« 

Jefus-Chrijî . Mon Fils , . eet 
état eff - trille par lui- même * 
mais il l’efl bien plus encore dans 
fes fuites & fes effets; fi vous les 
connoiffiez, quelle jufle crainte 
n’en auriez-vous pas ? 

Le Difciple. Ah Seigneur I 
je le comprends, tous les jours 
je l’éprouve & je le reffens i 
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dès - lors je tombe dans l’abat- 
tement , le découragement, l’en- - 
nui de moi - même & de tour; 
dès-lors., je ne fuis capable de 
rien, tout me devient à charge, 
je ne fuis plus en état ni d’écou- 
ter votre voix ni de féconder 
votre grâce , ni de me prêter à fes 
imprelîions falutaires. La piété 
me dégoûte, le defir de la per- 
fection femble s’éteindre, l’efpé- 
rance elle - même parole ébran- 
lée , de fombres nuages obfcur- 
ciffent' mon ame ; je perds le 
courage & la confiance; je né- 
glige les occafions de mérite & 
de facri^ce qui fe préfentent , pref- 
- >que tenté de tout abandonner & , 

\ 

' \ 
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de tont quitter $ ainfi mon cœur* 
ce fond de mon cœur qui devroit 
être le centre du repos , le régné 
de la paix,n’efl plus que trou- 
ble 9 qu’inquiétude , que dégoût 5 
il devient comme une mer agitée , 
livrée à la violence des flots, à 
la fureur des orages. O ’ paix de 
mon ame, 6 tranquillité de mon 
cœur , ô pofleflïon de moi-même l 
qu’êtes- vous devenue * dans quelle 
terre étrangère êtes-vous retirée > 
& dans quel trifle défert m’avez- 
vous délaifle > 

Mais enfin , d’oîi peut venir 
cet état, ô mon Dieu î daignez 
m’éclairer & me faire connoître 
ce que je fuis, & ce que je dois 
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être. Je comprends que quelque^ 
fois la difpofition naturelle du 
corps peut y contribuer $ qü’il y a 
.des temps où Fon eft différent de 
foi-même 5 que fouvent rembarras 
des affaires, les chagrins, les di- 
vers événements de la vié i peu- 
vent jetter le >cœuro dans - cettè 
inquiétude. & cette Agitation ; je 
comprends encore que; cet état 
peut être. : quelquefois un état 
d’épreuves de Votre part# pour 
-nous faire connoître notre mlfere 
, & notre néant, en;nou$ laiffant à 
nous-mêmes & à. notre foibléfle. 
- Jefus - Chrifii Mon Fils la 
fource de vos inquiétudes & de 
vos agitations eft dans vous-mê- 



au Sacré Caur de Jefus . i6j 
nie, c’efl dans votre cœur que 
vous devez la chercher j compre- 
ne^-le & gémiffez-en. 

C’efl TefFet de vos pallions , 
qui ne font pas encore entière- 
ment dominées. 

C’efl l’effet de vos inclinations 
Sc de vos affeélions, qui font mal 
réglées. 

C’efl l’effet de votre immorti- 
fication , de votre fenfîbilité , qui 
- efl encore fi vivante dans vous. 

C’efl l’effet de votre amour- 
propre auquel vous vous livrez, 
. amour-propre bleffé, dépité, qui 
s’aigrit , qui fe révolte contre lui- 
.même. • 

C’efl l’effet de votre diflipa- 



\ 
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tion, de cet épanchement hors 
de vous-même , qui vous égaré 
& vous livre à la licence de vos 
penfées & de vos fentiments. 

Ceft fur-tout l'effet , mais effet 
trille & déplorable , de vos infi- 
délités à la Grâce , de vos réfif- 
tances à la lumière , de votre 
tiédeur , de votre négligence , 
de tant de fautes délibérées & 
volontaires où vous tombez , & 
que vous commettez contre le 
'témoignage de votre confcience. 
Et dès-lors c'eft l'effet de ma 
juflice & la punition trop mé- 
ritée de vos fautes & de vos pc- 

* 

chés : de là les rémors , les trilles 
"retours, les vives craintes , aby- 



nu Saeri Catur de Je/us. 1 6} 
me profond où votre a me eit 
plongée, ,Et quel cœur infidèle 
fut jamais tranquille ? quel cœur 
rebelle goûta jamais de vrai re- 
pos $c de paix folide ? Voilà , 
mon fils y la véritable fource de 
vos agitations t & de vos peines $ 
c’eft votre cœur que vous devez 
interroger > c’efl à vos infidéli- 
tés que vous devez vous empren- 
.drei: ne yous-rconteritez-pas de 
•les coçooîcre., déplorez - les , & 
retranchezdes. Si toujours vous 
aviez - été fidele, toujours vous 
auriez poflfédéla paix, du moins 
cette paix n'aujoic pas efluyé des 
atteintes; fi : . çriftes & fi doulou- 

1 

xe^fes. V,î » 

* 

* 



e 



Digitized by Google 




1 66 Neuvaine 

Le Difciple, Ah , Seigneur ! 
de quelles vives lumières venez- 
vous d'éclairer mon efprit > de 
quels fentiments venez- vous de 
pénétrer mon cœur? Oui > je le 

t -, " 

reconnois , & j’en gémis devant 
Vous, je ferois bien coupable, bien 
ennemi de moi-même , & de là 
paix de mon cœur -, fi, connoif- 
fantrla-fource du mal , je ne tâ- 
chois pas d'y apporter le reme- 
de; vous me le préfèntez, & votre 
bonté efl encore affez grande en- 
vers moi pour me montrer la 
voie du retour. 

Voici donc, ô mon Dieu ! ce 
qu'avec laide de votre- grâce , 
je fuis refolu de faire, ôç de vous 
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offrir pouf rentrer dans le régné 
de cette paix que j’ai bannie de 
imon v cœur , & qui faifoit toutes 
les delices de mon’ame , quand 
elle ; vous étoit fidele. • • - - • : r 
D’abord, je vous donnerai mon 
cœur > &: jefpere que vous vou- 
drez bien encore lui donner un 
aiÿle^ d-ans‘ r le votre ; mais , en 
même- temps , pour faire- de mon 
coté ce que vous ‘avez- droit 
d’exiger & d’attendrer;de: moi p 
i Q . Je veillerai avec foin fur 
tous • les mouvements • de mon 
cœur ; j’examinerai les difpofi- 
tions où il fe trouve envers vous , 
ce qu’il >a k fë reprocher envers 

votre grâce,, & je tâcherai de 

y o 
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trancher tout ce qui peut vous 
déplaire. • ‘ 

c 2 Q . J’éviterai encore avec plus- 
se foin les fautes volontaires * 

w. 

les infidélités réfléchies ; je com- 
prends combien elles doivent bief- 
fer & contrifter votre coeur * : fur- 
tout dans une ame que Vpus 
#ye£ comblée de tant de.. grâces 
& de tant de faveurs. . : 
j %?. Je. mortifierai mes pallions, 
mes inclinations > mes attaches 
trop ■ Naturelles : tant / qu*elle$ me 
domineront, dois-je me flatter de 
goûter le repos > au - milieu de 
tant , d’ennemie peut- on i efpérer 
de goûter la paix, fi oni ncis*ar- 



jinel contre eux} 
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4 0 . Sur-tout , je mettrai mon 
cœur à couvert dans votre Cœur 
adorable; dès que je m’apper- 
cevrai de quelque émotion dans 
ce cœur, je tâcherai de le cal- 
mer & de le ramener dans le 
vôtre. 

5 0 . Enfin , fi , malgré tous mes 
foins & -tous mes efforts , ' vous 
permettez, ô mon Dieff î que mon 
cœur continue d’éprouver ces 
agitations , je me rélignerai à 
votre fainte volonté, je vous of- 
* frirai en efprit de pénitence , les 
peines que je ffai que trop mé- 
ritées , j’aurai recours avec. con- 
fiance* à votre * infinie bonté , 
j'implorerai yotre fecours , j’ac*. 

K 
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lendraï avec patience le moment 
de, ma délivrance, & le jour 
falutaire où après les nuages, 
après les orages , la lumière vien- 
dra enfin reparoître à mes yeux , 
& la paix renaître dans mon 
cœur. 

o Jefus-Ohrifl. Vos réfolutîons, 
mon fils , font félon mon cœur , 
& le vôtre» y trouvera fon bon- 
heur , fi vous êtes fidele& cons- 
tant à remplir vos promefTes. 
Cependant ne vous attendez-pas 
à jouir en ce monde d’une paix . 
confiante & inaltérable ; ce bien 

4 

n’efi pas de cette terre d’exil , 
ceft le partage des citoyens de 
la célefte patrie; tant que vous 



s 
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ferez en ce monde , contentez- 
vous d’avoir quelques jours fé- 
reins , quelque moments tran- 
quilles ; rappeliez cette paix 
quand elle s’éloignera de vous, 
ne faites rien qui puiffe en al- 
térer la douceur ; dans vos com- 
bats confolez-vous par l’attente 
du repos éternel : c’eft ainfï que 
je vous ai dit de pofféder votre 
cœur en paix ; je vous en réferve 
la pofleflion immuable dans le 
fein de ma gloire. 




17 * 
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PRIERE pour' demander la 
paix du Cœur . 



APrès votre grâce ^ ô mon 
Dieu ! l’unique bien que je defire 
en ce monde , c’eft la paix de 
mon cœur ; vous êtes par excel-* 
lence le Dieu de la paix; il n’eft: 
que vous qui puifliez me la don- 

' • J r • * 

ner. Je ne la demande pas au 

monde, il n’efr que trouble & 

• * • * ' » 

que divifion 5 je né faurois la 



trouver en moi - même - y mon 
cœur n’efl qu’inquiétude & 
qu’agitation ; des payions vio- 
lentes , des inclinations per- 
verfes , des penchants nÜI- 
beureux ; tout dans moi combat 
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au Sacré Cctur de Jefus. i-tj 
cette paix , & cherche à me la 
ravir : Vous feul, Dieu de bonté ! 
pouvez me l’accorder, & m’eu 
afïurer les douceurs; je vous la 
demande par votre bonté infinie, 
par cette paix falutaire que vous 
êtes venu apporter au monde, 
6c plus encore , par cette paix 
inaltérable qui régné dans votre 
cœur ; étabüfiez-la dans le mien , 
banniflez-en tout ce qui pourroit 
la troubler, les pallions* le pé: 
ché, les infidélités à la Grâce, 
tout ce qui eft un-obftacle à fa 
po(Tefîion. : Je vous demande fur- 
tout cette paix , pour les derniers 
moments qui doivent terminer ma 
coucfe en ce monde. , /afin que 

K iij ' 
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pEglife puiffe alors offrir pour 
moi- cette confolante Priere: Re- 
quiefçat in pace, sdmen. 



IX. jour. 

# 

JLes vijites au Sacré Cœur 
de Jésus. 

. > v * ' * * ' ~ ^ v , , 

U N E Pratique bien falutaire 
pour honorer le facré Gœur 
de Jefijs , & bien capable de nous 
acquitter de nos devoirs envers 
lui , ce feroit de lui rendre de 
fréquentes vifites au pied de fes. 
.Autels, & d'aller fouvcnt lui of- 
frir l’hommage de nos fentiments*. 
ïrQ.is grands motifs doivent nous , 



au Sacré Cœur de Jefus . 
y engager ; motif de juflice * 
pour adorer fes grandeurs; mo- 
tif de reconnoiffance , pour ren- 
dre grâces de fes bienfafcs ; motif 
d’intérêt , pour notre propre avan- 
tage. Confidérons ces motifs en 
particulier , ils méritent toute 
notre attention. 

i°. Nous devons ces vi fîtes ' 
par juflice ; Jefus-Chrifl efl notre 
Dieu , notre Roi , notre Maître , 
le fouverain Maître de cet uni- 
vers ; & quoique fur fes Autels , 
il foit réduit dans un état d’obf- 
çuré & d’anéantiffement., il n’en 
efl pas moins ce qu*il efl dans le 
Ciel , fouveraine Majeflé , fou- 
Yeraine Puiffance, fouveraine 
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» gefle, fouveraine Bonté : les voiles 
de fon anéantifiement ne fauroienc 
dérober aux yeux de notre foi fes 
grand eu® ; & bien loin de le 

i ü 

rendre méconnoifîable à nos yeux, 
ils ne doivent au contraire que le 
rendre plus cher , plus refpeétable 
à nos cœurs , & par là même , 
plus digne dç notre culte & de 
nos hommages. ... 

Hélas 1 dans le monde, on rend 
tant de vilites profanes aux grands 
par politique* parrefpeét humain , 
par vanité & par amour-propre -, 
on rend tant de vifites crimi- 
nelles par des motifs encore plus 
blâmables & plus coupables; & 
«n n'a pas la penfée > on n'a pas 
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le temps de rendre quelques vi- 
fites à Jefus-Chrift & à Ton Cœur 
dans Ton faint Temple ; les Anges, 
oui , les Anges mêmes font fans 
ceffe proflernés au .pied de. fes 
Autels , -dans la profondeur, de 
leur refpeét ; & des hommes, viles 



& mortelles créatures .* .lui. refu- 
ferpnt, les -juftes devoirs que la 
raifon, La religion , la piété , tous 
les.fentiments devroient leur -inf 

* ■ V. J » J .à * J 

pirer! qù elt notre foi ? 

' Faites un*aéte d’adoration ail 

t, ' ' *' • ' -• t I Tf 

Cœurde Jefus, & demandez-lui 
pardon de votre indifférence <3c 
de votre négligence par le pafle.^ 

- 2°. Nous devons ces vifites au 
facré Cœur , par reconnoiffance 
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pour fes bienfaits. Quand il n’y 
auroit que celui de fa préfence 
réelle fur fes Autels ; toujours 
avec nous, parmi nous, au mi- 
lieu de nous; quand il n’y au^ 
Toit que l*amour tendre * qu’il 
jious témoigne en ce point ? en 
fe donnant ainfi à nous fans ré* 
ferve & fans interruption ; quand 
il n’y auroit que la liberté., la, 
facilité qu’il nous donne d’aller 
fans ceflfe auprès dç lui, toujours 
prêt à nous recevoir , a nous ad* 
mettre à fon audience , à s’entre-* 

i ; 

tenir avec nous ; ne fçroit-ce pas 
déjà pour nous un motif fuffi- 
fant ? Dans le monde, les Grands 
font d’un fi difficile accès ; il faut 
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des introducteurs pour être ad- 
mis 5 & fouvent , après de longs 
ennuis / de pénibles attentes , à 
peine peut-on pénétre# jufqu’à 
eux , & leur adrefler fes iuppli* 
• cations & Tes vœux. 

f » 1 • f * *■ >\ 

• • • * • * \ .* . * 

Le cœur de Jefus, au con- 
traire > nous cil toujours ouvert* 
dans tout temps , en tout lieu , 
dans toute circonftancè , il nous 
attend , il nous invite, il nous 
admet avec tendrefle -, il nous 

* >. * • . t • ^ t J 

écoute avec bonté : quelle faveur, 

■ . > • • • ' ' ' v 

quelle gloire pour nous 1 

Et, combien d*autres grâces,' 

• • * . 1 • 

de grâces fpéciales & de choix, 
n’avons-nous pas reçu de ce Cœur 
ador$jble f, Dans toute occafioa 
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nous avons trouvé auprès de lui 

une reffource cherchée inutile- 

y * , . * . 

ment par-tout ailleurs. Que de 
grâces , ^fur-tout dans tant de 
communions , où il s’eft donné 
à nous , pour fervir d’aliment à 

- j.i . V. ! ■ i ■ * 

nos âmes ! 

Comment la reconnoifiance ne 

j 1 ■ « "... 

nous çbnduit : elle pas fouvent à 
lui , pour lui témoigner notre 
gratitude T"." . 

> r - f j t ' *.*.'* % ** i •" 

Ah 1 quand nous avons Tendu 
quelque lèrvice 9 accordé aux 
autres quelque grâce , nous Tom- 
mes fi fenfibles , fi on n’efi: pas re- 

\ \ ' ! * ♦ • * i * * ■* f * j*; 

connbrflTaht ; nous nous plaignons, 
nous blâmons , nous exigeons en 
retôiïr iàes vifités , ' dès a&ions 

de 
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,» » * » ** 

de grâces , du moins le fouvenir 
des bienfaits ; & croyons - nous 
que le Cœur de Jefus foit infen- 

fîble à nos délaiflements , à no-, 

• » • % • * 

tre négligence .& à notre oubli ? 
Faites un ade d’adions de 

» ' 4 * *• 

grâces au Cœur de Jefus > & 
demandez-lui pardon de votre 
ingratitude envers lui après tant 
de bienfaits. v 

2 °. Nous lui devons encore 

Or • » . • ' * • • - 

ces vifites pour nous-mêmes , de 
pour notre bien perfonnel ; car , 
outre , toutes les grâces que 
nous avons déjà reçues de ce 
facré Cœur , de combien dp gra- 

y • . — v. . » 

çes nouvelles n'avons-nous , pas 
encore befoin t tous les jours f, 

L 
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Nos coeurs font languiffants , ils 

ont befoin d’être ranimés ; no$ 

# % ** * 

Cœurs font foi Blés , ils on t befoift 
d’être fortifiés ; nos cœürs font 
irïcônftants, ils ont befoin d’être 

t (. f » 

fixés 5 nos Cœurs" font affligés , 
ils tant befoin d’être confolés. 
Toutes “ces grâces nous font 
îiécêffaires y & toutes ces grâ- 
ces nous les trouverions dans 

f - * *• .f 

îè Gœur adorable de Jefus- 
«Chrift ; c’efl la Tcrtrïce abondantè 

* f * • # ^ 4 

•où nous pourrions les aller pui- 
ïeP, de noiis feioîrS affurés de 

r « » 

ies obtenir, d‘èr que ' nous lés 

‘demanderions dans lé defir fin- 

•* . » 

'cere d’en profiter. LeGdeur hiême 
V^Jéfu$-QiriÛ notis y invite y il 
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nous les préfente ; il eft encore 
plus empreffé de nous les accor- 
der, que nous de les obtenir: 
quelques vi fîtes rendues , quel- 
ques prières offertes au pied de 
fes Autels > fuffiroient pour nous 
les attirer; & nous les négli- 
geons, & nous nous en privons 
par notre éloignement & notre 
indifférence. • . ' 

t 

Ah ! fi dans le monde, pour 
acquérir dés tréfors, ilfuffifoit 
d’aller les demander, d’aller les 
puifer dans leur fource , avec 
quel empreffement , quelle ar- 
deur ne s*y porteroit-on pas ? Le 
Cœur de Jefus nous offre des 
tréfors fpirituels , infiniment pré- 
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férables , & à peine penfons-nous 
à l'es demander. Après cela, plai- 
. gnons-nous fi nous gémiffons 
dans notre indigence & dans 
notre mifere ; à qui nous en 
prendre , qu’à nous-mêmes , & 
à notre indifférence pour notre 

falut ? • ... 7 

' » 

.'.•Allons donc auprès de ce 
Cœur bienfaifant > allons folliciter 
fes faveurs, lui repréfenter nos 
befoins , lui faire part de nos pei- 
nes, lui demander pardon de nos 
péchés : allons-y avec confiance. 
Quand le loifîr ne nous permettra 
d’y paffer que quelques moments, 
la ferveur du fentiment fuppléera 
à la brièveté du temps , & mar- 
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quera du moins la bonne volonté 
où nous ferions de prolonger nos 
hommages. 

Offrez à Jefus-Chrifl des fen- 
timents de votre cœur > qui foient 

conformes aux defirs du lien;& 

\ * 

réuniffant tous les motifs qui doi- ' 
vent nous y engager, dites-lui : 
Cœur adorable IJe vous re- 
connois pour le Cœur de mon 
Dieu , & je vous offre , en union 
des intelligences céleftes j les hom- 
mages qui font dus à l’Etre fu- 
prême , & à la Divinité qui ré- 
fide dans vous. 

Cœur infiniment aimable ! je 
vous rends grâces de vos bien- 
faits fans nombre ; ils font d’au- 

L iij 
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tant plus grands , que j’en étois 
plus indigne 5 foyez-en béni à 
jamais, ^ y 

Cœur infiniment bienfaifant ! 
vous connoiflez les befoins où 
mon ame efl réduite , & les dan- 
gers où mon falut efl fans cefle 
expofé; accordez-moi de nou- 
veaux fecours , des fecours abon- 
dants pour me foutenir dans les 
occafions où j’aurois tout à crain- 
dre fans votre afliflance. 

\ 

t 
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jMariiere de faire avec plus 
de fruit les vifites au 
Sacre Cœur de JESUS. 

LES vifites rendues au facré 
Cœur de Jefus, étant un des 
exercices les plus falutaires pouf 
nous , & les plus conformes à 
cette dévotion, rendons-lcs fré^ 
quentes, rendons-les fervente?., 
& ce Cœur adorable nous le? 

m * • t ’ I - . * 

rendra confolantes. Voici la 
niere de les lui rendre plus 
agréables. 

i Q . En entrant dans TEglifç * 
penfez que vous entrez dans la 
maifon de Dieuj>& que vous venes 

L iv 
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pour rendre vos hommages au 

Cœur de votre fouverain Maître. . 

2°. Profternez-vous humble- 
ment au pied de fes Autels j & 
recueillez-vous un moment en 
rappellant les fentiments de foi , 
de refpeâ: & d’amour qui doi- 
vent animer votre cœur. 
r 2$. Tenez- vous dans une pos- 
ture décente , & une refpeftueufe 
attention , fans vous arrêter^ 
examiner qui va , qui vient , qui 
entre & qui fort : comment vou- 
lez-vous que Dieu vous écoute , 
quand vous vous occupez de toute 
autre chofe que de lui f 

4°. Uniffez-vous d’efprit & de 
cœur avec les Anges & les Ef- 
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prits bienheureux qui font fans 
celfe proflernés au pied des Au- 
tels, pour rendre leurs ho||ma~ “ 
ges au fouverain Maître qui y 
réfide. 

Enfuite, faites la priere fuivante 
avec tous les fentiments de foi & 
de piété dont votre cœur eft ca- 

PRIERE pour la vijlte au 
Sacré Cœur de Jésus . , 

Cœur adorable de mon Sau- 
veur ! je viens pour vous rendre 
les hommages que je vous dois,, 

& je defire de tout mon cœur 
vous les rendre d’une mar 

L Y 
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niere digne de vous. Daignez 
m’infpirer ce que je dois vous 
direÇ ou plutôt , daignez me par- 
ler vous-même , & me faire en- 
tendre votre voix ; elle parlera à 
mon cœur , & mon cœur la rece- 
vra comme une divine rofée dont 
vous la favoriferez. 

- Que je fuis heureux , ô morj. 
adorable Sauveur l de me trou- 
ver en ce moihent avec vous* 
auprès de vous * & comme dans 
votre cœur ; de m'entretenir quel- 
que temps avec vous dans votrç 
faint Temple de vous ouvrir 
mon cœur , de vous recomman- 
der la grande affaire de mon 
laluc* de vous demander le fe- 



- - 
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cours fpécial & abondant de vos 
grâces. 

Qu’il me tardoit de venir vou? 
tenir compagnie dans votre foli- 
tude 1 Cœur adorable 1 vous êtes 
ma joie > mon repos & ma vie j: 
quand je fuis loin de vous, je 
fuis hors de mon centre : auprès 
de vous , je voudrais oublier le 
monde & tous les chofes créées. 
Faites-moi part ,Je vous en con- , 
jure , des doux fruits de votre 
préfence : accordez-moi une foi 
vive >. une efpérance ferme , fur- 
tout un ardent amour. Détachez* 
mon cœur de tout objet périffa- 
ble , bànnilfez-en toute affedion,. 
qui pourroit vous le rendre moins , 

L v j 
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agréable, enfin , attachez -le à 
vous par des liens fi indiflolubles, 
que rien ne foit jamais capable 
de l’en éloigner : mon cœur n*eft 
fait que pour vous, faites qu’il 
ne vive, qu’il ne refpire plus que 
pour vous. 

Avant que de me retirer, je 
vous demande , 6 mon Dieu î 
votre fainte Bénédi&ion ; donnez- 
la moi pour ce moment , & pour 
çoute ma vie. Ainfi (oit-il. 
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PRATIQUES 

A V honneur du Sacre Cœur 
de Jésus. 

Les deux Pratiques les plus eflerv- 
tielles à la Dévotion au faeré Cœur de 
Jefus , font la Confécration & l’Amende 
honorable. 

Consécration. 

L'intention dans laquelle il faut faire 
la Confécration , ejl de reconnaître V A- 
mour immenfe que Jefus-Chrifl a eu pour 
nous de lui en témoigner notre jufie 
retour. Au refie , la Confécration n’ejl pas 
un vœu ni un engagement fous peine 
d'aucun péché i mais feulement une prie - 
re fpéciale faite à Dieu , dans f intention 
de lui plaire ü* de Le fervir. 

/^CEur adorable de mpn doux 

Sauveur î qui êtes animé de 

< . * 

l*amour le plus ardent pour les 
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hommes ; Cœur plein de bonté î 
toujours touché de nos miferes , 
toujours preffé du defir de nous 
faire part de vos ineffables tré- 
fors , & de vous donner vous- 
même tout à nous ; Cœur divin ï 
vous aimez , & vous n’êtes point 
aimé ; vous êtes tout embrafé d’un 
feu célefte, & vous ne trouvez 
fouvent en nous qu’infenfibilicé 
& qu’indifférence. Dans le deftr 
fincere de réparer , autant quil 
eft en moi » cette infenfîbilité 
criminelle , je viens vous offrir 
mon cœur avec cous les fenti- 
ments dont il eft capable. 11 eft 
* vrai que ce cœur infidèle eft bien 
indigne de vous être préfenté i 
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mais vous pouvez le purifier, le 
fandifier , l’embrafer de votre 
faint Amour & le rendre digne 
de vous. Tel qu’il eft, je viens 
vous L’offrir pour toujours y & 
avec mon cœur , tout ce qui 
m’appartient en ce monde. Je 
vous confacre ma perfonne & 
ma vie , mes penfées & mes 
affe&ions , mes a&ions , mes 
projets , mes fouffrances , mes 
peines; je defire ne vivre plus 
que pour vous fervir , pour vous 
aimer , . pour me dévouer fans 
jéferve à votre gloire. Agréez % ' 
divin Jefus ! & confommez mon 
facrifice par les flammes de vo- 
tre amour : apprenez - moi le 
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parfait oubli de moi-même , le 
détachement abfolu de tout 9 
afin que je ne m’occupe plus 
que de vous ; & puifque je ne 
ferai rien déformais qui ne foit 
, tout à vous ; faites que tout ce 
que je ferai foie digne de vous. 
Apprenez- moi fur-tout ce que je 
dois faire pour parvenir à la 
pureté de votre faint Amour : 
allumez dans mon cœur cet 
amour tendre, cet amour ardent , 
cet amour généreux , cet amour 
défintéreflfé , cet amour confiant , 
enfin cet amour parfait qui doit 
faire le partage des coeurs qui , 
vous font fincérement dévoués en 
ce monde , & leur donner un 
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gage du bonheur parfait que vous 
leur réfervez dans Vautre. 



AMENDE HONORABLE 

Au Sacré Cœur de "Jésus. 

Il faut faire l'Amende honora- 
ble dans la vue de réparer les ou- 
trages que Jefus - Chrijl reçoit 
dans le Sacrement des Autels , d* 
les péchés que nous pouvons y 
avoir nous-mêmes commis . 

O Cœur infiniment aimable , 
infiniment adorable , infiniment 
faint de mon Dieu ! pénétré que 
je fuis d’une jufte douleur à la 
vue des outrages que vous avez 
reçus & que vous recevez en- 
core tous les jours dans le Sa- 
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crement par excellence de votre 
amour, me voici profterné aux 
pieds de vos autels ^ divin Sau- 
veur ! pour vous en faire ameude 
honorable. Que ne puis-je, par mes 
hommages & mon refped , répa- 
rer votre gloire méprifée ! oq\i 
ne puis- je effacer de mes lar- 
mes & dans mon fang tant d’ifcr 
révérences & de profanations, 
tant de facrileges & d ? horreurs 
qui outragent fi fenfiblemenj: 
votre cœur l Je fais que j’ai moir 
même à gémir fur bien des of- 
fenfes envers vous : pardonnez 
donc & purifiez tout dans moi : 
anéantiffez mon cœur criminel, & 
donnez-moi un cœur tout nou- 
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veau ; un coeur qui foit félon le 
vôtre ; un cœur contrit & humi- 
lié ; un cœur pur & fans tache ; 
un cœur réfigné en tout à votre 

i * 

fainte volonté, fur- tout un cœur 
embrafé des flammes de votre 
divin Amour. 

De ma part 9 je fais une ferme 
réfolution de réparer dans la 
fuite, par ma modeftie dans votre' 
faint Temple 9 par mon aflidui- 
té à vous y vifiter , par ma fer- 
veur & mon empreffement à vous 
y recevoir , toutes les irrévéren- 
ces & les outrages que vous y 
avez reçus , & dont je puis être 
coupable moi-même envers vous. 
Et pour vous rendre mes refpeâs 
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& mes adorations plus agréa- . 
blés , je les unis à celles que 
vous rendent fur vos Autels les 
efprits bienheureux qui font tou- 
jours profternés & anéantis en 
votre préfençe. 

Exaucez , ô mon Dieu ! & 
agréez les hommages d’un cœur 
affligé qui revient à vous dans 
le defir fincere de ne vivre plus 
que pour vous en ce monde , 
pour vous glorifier & vous ho- 
x norer plus parfaitement dans 
l’autre. Ainfi foit-il. 
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Autre Priere y qui peut fervir tout 
d la fois de Confier ation & 
d* Amende honorable . 

j _ / 

SAcré cœur de Jefus ! Trône 
adorable de cet Amour infini 
qui vous a porté à vous facrifier 
pour nous & vous donner à nous 
dans l’augufte Sacrement de l’Au- 
tel , attirez à vous tous nos cœurs, 
daignez leur faire part de vos 
faintes difpofitions. Faites - nous 
connoître l'excès de Famour donc 

* 

1 vous avez brûlé pour nous : em- 
brafez nos cœurs de vos faintes 
ardeurs , afin qu’ils brûlent d’un 
amour réciproque pour vous# 
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entourez-les de vos épines , pour 
en fermer l'entrée à toute affedion 
qui pourroit vous déplaire ; en- 
foncez-y fi avant la croix, quils 
en conçoivent le prix & qu’ils en 

» 'C i . ** 

prennent le goût , tel que vous 
avez côutume de le donner à vos 
Intimes amis ; enfin bleffez-les, ces 
cœurs infenfibles , du trait de là 
douleur la plus amere , à la vue 
des ingratitudes , des infidélités ôc 
des outrages dont la plupart 
des hommes payent vos bien- 
faits. Nous avons été nous-mêmes 
du nombre de ces ingrats , nous 
l'avouons à notre confufion; mais, 

* • [ J » • . % „ V 

avecle fecours de votre grâce, 
il'îl’en fieia plus ainfi à l’ave- 



1 
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nir ; nous voulons déformais 
être entièrement dévoués à votre 
amour , parce que vous êtes in-' 
finiment digne d’être aime. Nous 
de/irons ardemment de croître 
-de plus en plus dans cette af- 
fe&ion , & nous vous demandons 
très-humblement cette grâce. Vi- 
ve fource du faint Amour , fans 
qui nous -ne pouvons rien, agréez 
que nous vous confacrions nos 
perfonnes & nos vies , fcôs pen* 
fées & nos avions , notre travail 
8c nos fouÏÏrances. Et , puifqué 
vous daignez vous v même vous 
donner à nous , nous voùs pré- 
ïiôris * Gœur adorable ï pour 
là ïëgle dé notre conduite iipëur 

'£• rr I — 



Digitized by Google 




204 Neuvaine 

le remede de nos maux , pour 
le tréfor de notre vie, pour no- 
tre afyle à l’heure de la mort , 
& pour le gage de notre heu- 
reufe éternité. Ainfi foit-il. 




AUTRES PRATIQUES 
A l’honneur du Sacré Cœur 

i 1 . de Jésus. 



Outre la Confécration 9 V Amende 
honorable 9 £ 5 * les différentes pratiques 
que nous avons indiquées ci-deffus , iL 
en e fl encore plufieurs autres , qui toutes 
peuvent contribuer à la même fin que 
cette dévotion fe propofe : on en préfente 
ici quelques-unes ; chacun pourra choifir 
celles qui feront plus conformes aux 
fentiments de -Jon cœur 3 & à V attrait 
de la grâce de Dieu . 

I . / *i* . J 4 

I. F Aire la Communion tou* 

les premiers vendredis du mois , 

comme 

r 1 



■7Î* 
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comme étant le jour fpéciale- 
ment confacré à honorer le Sacré 
Cœur de Jefus. 

2* Réciter l'Office du facré 
Cœur , ou les Litanies compo- 
fées à fon honneur. 

5. Lui rendre des vifites fré- 
quentes dans fon faint Temple , 
& l'adorer en s’unifiant aux ado- 
rations des faines Angetf. 

4. Durant la journée > unir 
fouvent notre cœur au Cœur 
adorable de Jefus - Chrift. 

J. Imiter les vertus qu’il a pra- 
tiquées , fur-tout fon humilité & 
fa douceur. 

- 6 . Porter fur foi quelque mo- 
nument de piété qui en rappelle 

M 
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le fouvenir , comme une Médail- 
le., un Scapulaire de ce facré 

Cœur, &c. ■ 

7. Selon le Confeil de Lanf- 
* • 

perg , avoir dans fon apparte- 
ment une image de ce Cœur 
adorable , & y porter fouvent 
nos regards & nos fentiments. 

8. Quand Thorloge fonne , fai- 
re une afpiration intérieure vers 
ce facré Cœur. . 

9. Conjurer la fainte Vierge 
d’offrir notre cœur au Cœur ado- 
rable dè fon fils. 

.10. Entrer avec .zele dans les 
affociations & les bonnes œuvres 
qui regardent la gloire du Cœur 
de JefuSi' • - - 
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ASPIRATIONS 

Et élévations de cœur envers 
le Sacré Cœur de Jésus. 

C'eft une pratique bien Sainte 9 
bien Salutaire d* à la portée de 
tout le monde , de faire , durant la 
journée , àiverfes af pirations 9 ou 
élévations de cœur , à V honneur de 
ce Cœur adorable s les fuiv antes 
pourront fervir de modèle , d» la 
piété en infpirera de plus parfaites . 

I. 

C(Eur de Jefus , parfait Ado- 
rateur de Dieu , apprenez - moi 
à l’adorer avec vous > & pour 
vous. 

M ij 
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1 1 . 

. I." 

Cœur de Jefus , embrafé d’a- 
mour pour moi , embrafez-moi 
de votre faint Amour. 

III. 

Cœur de Jefus * vi&ime feule 
digne de Dieu , unifiez ->moi à 
votre divin Sacrifice. 

IV. 

Cœur de Jefus , noyé d'amer- 
tume pour les péchés des hom- 
mes , brifez mon cœur de dou- 
leur pour mes péchés. 

* v. 

Cœur de Jefus > Souveraine- 
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ment humble , domptez , anéan* 
tiffez mon orgueil. 

VI. 

Cœur de Jefus , modèle par- 
fait de douceur , infpirez - moi 
cette douceur falutaire. 

VIL 

Cœur de Jefus , infiniment 
pur & fans tache , donnez-moi 
une inviolable pureté de corps j 
d’efprit & de cœur. 

. VIII. 

Cœur de Jefus , obéilfant juf- 
qu’à. la mort de la croix , cen- 
dez-moi obéiffant & fournis à- 

MiJ 
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toutes les difpofitions de la pro- 
vidence. 

IX, 

' Cœur de Jefus , patient & 
-réfigné clans toutes les peines » 
donnez-moi cette patience & cet- 
te fainte réiignation dans toutes 
les affli&ions de la vie. 

X. *• 

« 

Cœur de Jefus, entièrement 
détaché de tout , accordez-moi 

t 

ce détachement abfolu des cho- 
ies de la terre, . Y 

XL 

Cœur de Jefus, dévoré de 
ëele pour la gloire de voue 




au Sacré Cœur de Je/us. 21 f 
Pere célefle , animez dans mon 
cœur ce zele ardent pour votre 

gloire & pour ma fandification, 

• » « 

XII. 

Cœur de Jefus j divin exem- 
plaire où toutes les âmes fid elles 
vont apprendre la fcience des 
faints , mettez - moi au nombre 
de vos fideles Difeiples. 

Cœur de Jefus, regnez à ja*. 
mais dans mon cœur , & accor- 
dez-moi la grâce de regner un 
jour avec vous dans le Ciel. 
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Le Chapelet à V honneur du 
Sacré Cœur de Jésus. 

Le Chapelet efl compofé de 
trois dixaines , c’eft-à-dire , de 
trente petits grains, & de trois 
gros grains , à l’honneur des tren- 
te-trois années que Jefus - Chrifl 
a vécu fur la terre. Sur les petits 
grains , on dit : Cœur facré , brû- 
lant £ amour pour nous , allume £ 
dans mon cœur le feu de votre di- 
vin amour. Sur les trois gros 
grains , on dit : Gloria Patri > 
&c. 





au Sacré Cœur de Jefus . 213. 



Le Saint rendez-vous dans 
le Sacré Cœur de Jésus. 

C^N invite tous les fideles Ado- , - 
rateurs à fe rendre en efprit dans 
le faeré Cœur de Jefus, à neuf 
heures du matin , & à trois heu- 
res après midi , pour honorer' & 
adorer de concert ce Cœur divin * 

& lui confacrer eux-mêmes leur 
coeur. 11 fuffit de dire à cette 
intention : Cœur facrè , nous 'vous 
adorons ^ réunijfcç-nous dans vous 
durant notre vie > & fur-tout après 
notre mort . 

y 

Par cette fainte pratique , 
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chacun de ces cœurs réunis a 
part aux fentiments & aux mé- 
rites de tous les autres. 



P R T E R E pour toutes les 
pcrjonnes qui font unies 
dans le Sacré Cœur de 
Jefus. 

• i . i 

J’Ai le bonheur , 6 mon Dieu ï 
d’être uni dans votre facré Cœur, 
avec plufieurs âmes juftes ; la* 
charité les engage à prier pour 
moi , la reconnoiflance doit m’en- 
gager a prier pour elles; je vous 
demande, pour elles & pour moi , 
la grâce de votre faint amour ; 



1 

au Sacré Caur Je Jefus. 2i$ 

faites que les liens facré$ de ce,C 

» *_ 

amour divin, nous unifient telle- 
ment dans votre Cœur ad-pra^le, 
que rien ne nous en fépare ja- 
mais , ni en ce monde ni en Tau-; 
tre. Ainfi foit-il. * '• *• 



PRIERE pour offrir au Sacré 
Cœur toutes les actions 
de la Journée . ' 



,TOutes mes a&ions doivent fâ 
rapporter à vous , ô mon Dieu j 

N * •’ '* 1 * f -•* 



je vous les offre dès ce moment 
en union & à la gloire de votre 
facré Cœur ; faites que je le$ 
commence, que je les continue ^ 
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que je les finifle dans votre grâce, 
iniquement dans la vue de vous 
•plaire & de vous fervir. 



> * * . * 

Priere pour la Communion 

Jpirituelle. 

« , ^ 

Q Ue ceux-là font heureux, 6 mon 
Dieu! qui peuvent en ce jour parti- 
ciper au Sacrement de votre divin 
amour, & par là s’unir plus in- 
timement à votre Cœur adorable î 
je ne mérite pas , & je ne puis 
avoir ce bonheur, mais du moins 
je dehre ardemmefir d’avoir part 

aux fentiments qu’ils vous offrent, 

* 

& aux grâces que vous leur accor- 
dez ; je m’unis à eux de cœur & 

d’efpric , 






>gle 







au Sacré Cœur de Jefus. 
d’efprit , . pour rendre a votre di- 
vin Cœur tout l’honneur & toute 
la gloire dont nous fommes ca- 
pables. Venez dans mon cœur, 
pofledez-le , & régnez-y à -ja- 
mais. • ! : . V , O : 



■ « ■ ■ 1 * ■ 1 " i ' «« ■»*. » i n . i ii ». n i i ii« » 

P% 1ERE ' * 

• * y . * Il * • 4 

Ppur adorer, la plaie du, 
Sacré Cœur. 

> t , * \ 

On Comprend que Vadoratiort ' 
de la plaie du Sacré Cœur , ft ’■ 
rapporte au cœur même , comme 
à l’objet principal de cette ado- 
ration. 

- . * « * * « 

pLaie facrée je vous adore , 
comme la marque fenfible de 

. N 
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l’amouc que Jefus-Chrifl: a eu 
pour nous., comme l\>uverujre 
faeréequi -nous .don ne entrée dans 
fan Cœur , comme le doux afyle 
qui nous eft ofïôrt dans nos pei- 



nes, comme la fontaine falu- 
taire- cLoù- toutes les- grâces- dé- 
coulent fur npus , comtifÊ la foli- 

— - - 1 *- -* .* , 

tude intérieure où nos âmes trou- 



■ r t r • 

vent la tranquillité & la paix. 
Daignez, ô Gœur adorable 1 me 
dpnper entrée dans cette, plagie 
facréç > pour -me- mettre à cou- 
vert de tous les dangers durant 
*- ' ' • * ' 4 ** . 

ma vie , & me recevoir à l’heure 
de ma mort dans le fein de vo* 

r l . 



tfe gloire. Ainfi féit-il* 1 




du S aéré Ccéur de Jtfus . . zrp 

-5 - - 

PRIERE au Sacre Cœur pour 
demander une bonne mort ^ 
& la g face de recevoir l& 

fa iritF idt’ifud. 

* ^ 

Üj-A gràndé gr£ce cfué je Vous* ' 
demande, &' SâUŸetir d<e f riiôri 
aïtie ! c’eft de11é : d f uné bohnâ 
mort , pour finir ma 1 coùrfë dari# 
votre faint arriomv Je né mérité 1 
pas cette faveur fignalée apres 1# 
vie criminelle que j’ai menée ; 
mais je vous là’ demande par 
votre Cœur adorable. Si pour 
l’obtenir il faut vous offrir dès- 
à-préfenc le facrifice de ma vie; 

'* N ij 
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zzo Neuvainc au S. Cceut de J. 
ah ! Seigneur , dès ce moment je 

vous l’ofixe de tout mon cœur en 

» * „• 

expiation de mes péchés , & pour 
Satisfaire à votre juflice ; mais 
avant que de finir ma courfe en 
ce monde , accordez - moi , je 
vous en conjure ^ le bonheur de 
vous recevoir- comme le faint 

* * 4 

Viatique qui doit m’unir intime- 
ment à vous y &c me conduire des 
mifsres du temps à la poflfefîiotv 
de l’Eternité bienheureufe. Ainii 

£>it-il. ;; ' ■ ‘ . - , : 




$ 
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PRIERE 



JE N FORME DF LlTANlFS 

V • 

du Sacré Cœur de Jefus. . 

Les Litanies font une . fuite de 
louanges que Von donne > d'a- 
dorations quon offre , d'homma- 
ges que L'on rend, de prières qu'on 
' adreffe. ' •> 

i 

Cette pratique a été de tout temps 
' en ufage dans l'Eglife , & tous 
Saints Vont conftamment 
obfervée . . . ; _ > 

'TT' Yrie eleifon , Chrifte eleifon. 
JX Chrifte, audi nos, Chriflc, 

‘ exaudi nos.- 

Cor Jefu , Verbo Dei fübflantia- 
lirerunitum, divinoamore quQ 
* ardes inflamma cor meum. 

N iij * 
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•Cor Jefu , Divinitatis 

rium , divino amorequoardes 
in-flamma cor meu-m. 

Cor Jefu, S S. Tri ni tari. s te 
plum x 

Cor Jefu , fapienriæ abyflus 9 
Cor Jefu , bonitatis oceanus , 
Cor Jefu , mifericordiæ thro- 
nus, • 

Cor Jefu , thefaurus nunquam 
dcficiens 

Cor Jefu , de eu jus plenitujdine 
omnes aceepknus , 

Cor Jefu , pax & feconciliatio 
noffcra , .. 

Cor Jefu , virtutum omnium 
exempt , 

Cor Jçf\i fan&iflîmum , 

Cor Jefu mitiflîmum , , 

Cor Jefu humillimunçi , 

Cor Jefu parientiiïîmum ? 

Cor Jefu punBlmum, 

• • 



1 



k Divino» amore quo apdes Inflamn» cçr mutun» 




au Sacré C<*ufée Jefus. 223 
Cor Jefu infinité amans & infi- 
nité amandum j diVino amore 
quo ardes inflamma cor meum. 
Cor .Jefu obedientiifimum , 

Cor Jefu clementilïimum-. 

Cor Jefu , fons aquæ falientis 
in vitam ætemam , 

Cor Jefu , in quo fibi Pater 
bene complacuit , 

Cor Jefu > propitiatio pro pec- 
cacis noftris , 

Cor Jefu opprobriis faturatum. 
Cor Jefu amore vulneratum 3 
Cor Jefu lancea perforatum,. 
Cor Jefu iifque ad môrtem in 
horto triftiffirnum. 

Cor Jefu in cruce fangurnè ex- 
hauftum , 

•Cor Jefu , réfugium peccatô- 
rtim y 

Cor Jefu,. fortîtudo dékifium , 
Cor Jefu , eohfolatio affiiûo- 
• ium* 

N & 
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Cor Jefu , perfeverantia jültorum, 
Divino amore quo ardes in- 
flamma cor meum. 

Cor Jefu , falus in te fperantium , 
Divino amore qùo ardes in- 
flamma cor meum. 

Cor Jefu , fpes in te morientium , 
divino amore quo ardes in- 
flamma cor meum. 

Cor Jefu, deliciæ fan&orum orri- 
mum , divino amore quo ar- 
des inflamma cor meum. 

Oremus. * 

Domine Jefu - Chrifte , qui 
ineflfabiles cordis tui divitias Éc- 
clefiæ tuæ novo beneficio aperire 
dignatuses, concédé, ut hujus 
facratiflimi cordis amori refpon- 
dere , & injurias eidem affli&if- 
fimo cordi ab ingratis hominibus 
illatas, dignis obfequiis compen- 
fare valeamus. Qui vivis & régnas 
in fæçuU. fæculoruim Amen, 




' 



r 



au f acre Cctttr de Jefus. 22} 

V V 

JPJELX2Ê3EL2Ê 

EN FORME DE LITANIES 

• > 

A V honneur du faint Cœur 
de . Marie. 

- * .* • V • * 

K Yrie eleifon , Chrifte eleifon, 
Chrifte , audi nos > Chrifte 
exaudi nos. 

Cor Mariæ , ab origine imraacu- 
latum , Divinum amofem im- 
petra nobis. 

Cor Mariæ., gratiâ plénum, di- 
vinum amorem impetra nobis. 
Cor Mariæ, inter omnia corda 
benedidlum , divinum amorem 
impetra nobis. 

Cor Mariæ, fan&ifîimæ Trinita-* 
tis facrarium* divinum amp- 

* V » . . . •«* 

rem impetra nobis. 

N v 

t V 
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Çor M&riç , Cprdi Jefif fiwiUir 
mum , Divinum amorem ira.- 
\ petra nobis. 

Cot Mariæ , in quo Jefus fibi 
complacuit , 

Cor Mariæ , humilitacis abyf- 
*fu s $ 

Cor Mariæ, fedes mifericor- 

&IX y 

Cor Mariæ , divini arporjs in 
cendium , 

Cor Mariæ, bonitatis ocea- 
' nus, 

Gor Mariæ, puritatis & inno 
centiæ qiiraculum , 

Cor Mariæ, fpeculum omniun 
divinarum perfe&ionura > 

Cor Mariæ , in quo fangui: 
Jefu , pretium redemptio-r 
nis çpftræ., forraatus eft , 

Cor Mariæ , djefi^eriis tui$ mun- 
di faiutera Vceel erans. 



Ditinum amorens impecrâ nobis. 




401 Sacré Cctur de Je fus. àx'j' 
Cor Mariæ , gracia m peceatori- 
bus impetrans , Divinum amo- 
rem impetra nobis. 

Cor Mariæ , verba Jefu fideü& 
fimè confervans ,. 

Cor Mariæ r doioris gfadio Cf 
transfixiun ,, <1 

Cor Mariæ, in paffione Chrifli c 
affli&iflîmum ,. & 

Cor Mariæ, Chriflo crucifixo^ 
cruci confixum , 8 

Cor Mariæ, mortuo Jefu, mdef- § 
rore confepulrum r 
Cor Mariæ , Jefa refurgente 
gaudio redivivum , 

Cor Mariæ in Afcenfione' Jefu 3 
ineffabili dekcdine dolibù- g- 
tum , - • -• ; W* 

Cor Mariæ , in défeerrfa Spi*- - 
ritus Sandi , novâ gratiarunl 
^ plenitudine cumülatum /" ' ' 

Cor Mariæ , confolario affli&o* 1 
nim* \ 
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Cor Mariæ , peccatorum refu- 
gium , Divinum amorem im- 
petra nobis. 

Cor Mariæ , cultorum tuorum 
fpes ac dulce præfidium , divi- 
num amorem impetra nobis. ' 
Cor Mariæ , agonifantium au- 
xilium , divinum amorem im- 
petra nobis. ^ 

Cor Mariæ , Angelorum atque 
Sandorum omnium jubilus , 
divinum amorem impetra no- 
bis* 

. / ; O R k T l 0 . ' \ 

d/LementifTime Deus , qui ad 
peccatorum falutem , mUerorutn- 
que perfugium, Corfandiflimum 
& immaculacum Mariæ, divino 
Çordi Filii lui Jefu-Chrifti cha- 
ritate ac mifericordiâ fîmiliimum 
efle voluiilj ; concédé , ut qui 
hujus dulciiïimi & amanuffimi 




au Sacré Caur de Jcfus. 22 p 

cordis memoriam agimus , ejuf- 
dem meritis 9 fccundùm Cor 
Jefu > inveniri mcreamur. Per 
eumdem, 5cc. . 



Pratique four une neuvaine 
à Vhonneur du Cœur de 

i 

Marie . 

r * 

1 * 0 N demande , par l’entre- 
mife de ce Cœur faine , la grâce 
qu’on defîre obtenir. 

2°. Un jour , on fait la confé- 
cration , & le fuivant , l’amende 
honorable , 5c ainfi alternative- 
men: durant toute la neuvaine- Si 
on le peut, on la fera dans une 
vifite au faint Sacrement. 

j Q . On chofit chaque jour une 

des vertus de la fayite Vierge à 
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honorer , & durant ce pur or 
tâche d’imiter & de pratiquer fpé- 
cialement la vertu qu’on honore , 
par exemple : 

Le premier jour, fon humilité ; 
le fécond , fa pureté $ le rroifreme >. 
fa douceur ; le quatrième, fa ré- 
fignation 5 le cinquième , fa con- 
fiance ; le fixieine , fon obéi fian- 
ce ; le feptieme , fon amour pour 
la folitude ; le huitième , fa cha- 
rité ; le neuvième , fon amour 
pour Dieu. 

Durant la neuvaine, une fois? 
ou plufieurs , félon là dévotion 
on fait la fainte Communion , 

On peut chaque jour s’unir aux 
neufs chœurs des Anges & les 
inviter à honorer de concert le 
Cœur de la Reine du Ciel & du 
la terre , leur Souveraine. 

- . , r « x . 
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approbation: 

J ’Ai lu par ordre de Monfeigneur le 
Chancelier , un Manufcrit qui a pour 
titre : Neuvaine à L'honneur du Sacré 
Cœur de JeJ'us , &c. Ce petit ouvrage 
m’a paru propre à exciter dans les 
âmes > 8c à entretenir une dévotion la 
plus folide 8c la plus utile ; mais la 
plus négligée peut-être , 8c fûreraenc 
le plus odieufe aux hérétiques. A Paris, 
ce xo Février t 77 x. 

. 4 . 

. DE MONTY , Dofttur en Théologie* 



Extrait du Privilège du Roi . ' * 

N°. 1^21- 

L OUIS, PAR LA GRACE DE 
Dieu, Roi de France et de 
Navarre : A nos amés 8c féaux 

Confeillers , les Gens tenant nos Cours 
de Parlement , Maîtres des Requêtes 
ordinaires de notre Hôtel , Grand 
\ 
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Confeil , Prévôt de Paris r . Baillis ^ 
Sénéchaux , leurs Lieutenants Civils , 
& autres nos Jufticiers qu’il appartien- 
dra : S ALUT. Notre a^le Sieur 
A>be’ B au dr and nous a faitexpofer 
qu’il defrreroit faire imprimer St don- 
ner ail. public uni Ni uv aine à V honneur 
d;f. Sacré Coeur de Je fur , s’il Nous 
plaifoit lui accorder nos Lettres de 
Privilège pour ce néceflairesl A’ ces 
Caufes y . &c.. Nous lui avons permis 
permettons par ces Préfetltes , dé - 
faire imprimer ledit ouvragé , autant de 
fois que bon lui femblera , Ut. pendant 
le temps de trois années confecUtiVes ' 
&c* Fai ion s défenfes à tous Impri- 
meurs, Libraires Se autres, Ut. d’en 
introduire d'imprefllon étrangère dans 
aucun lieu de notre' ohérlTance. A 
la charge que ces préfentes feront 
enré'gi’ftrécs tout au long’ fur le Registre 
de la communauté des Imprimeurs & 
Libraires de Paris, dans trois mois de 
la date d’icelles , &c. qu’avant de 

l’èxpofer en vente , le mamifcrit qui 
aüra lervi de copie à Timprelfon dûd. 
ouvrage , fera remis dans le mérite érat- 
où l’approbation y aura été donnée es” 
mains de notre trèS-chcr U féal Che- 
valier , Chancelier Garde des Sceaux déM 







France , le fieur de AÎaupe oü x - 
Donné à Paris, le x 6 jour du mois de 
Mars Pan mil lept cent foixatue-doüze„ 

6c de notre Régné* le cinquante fep- 
tiem?. 

Par le Roi en fon Cônfeiî. 

L li B E G U K. 

I * 

Regifir i fur le Regifir e XFIÎI de ' 
la. Chambre Royale £2* Syndicale des 
Libraires (St Imprimeurs de taris , N v . 
iju , fol. 6 57 , conformément au Re- 
glement de 171 j y qui fait défenfes art. 

H ^ , à toutes perfonnes C2V. A taris 
ce xi Mai 1771. 

Signé DIDOT , V Aîné , Adjoint. 

J'ai cédé Sc cede au fieur benoit 
Michel Mauteville , Libraire à 
L*yon , la permilfion pour la N eu- 
vaine au Sacré Cœyr de Jefus , que 
fait obtenue le x$ Mars 1771. 6c en- 
regiftré le u Mai , pour en jouir pai- 
fiblemenc lui 6c les ayants caufe , fui- 
vanc notre convention , du x8 Octobre 
177t. A Vienne ce 5 Juin 177*. 

BA.UDRAN* 

< / 
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Regiflré U prefente ceffion fur le 
Rcgijlre JfFlII de la Chambre Royale 
eJ* Syndicale des Libraires & Impri- 
meurs de Paris p N° . 6 57 > conforme - 
ment aux anciens Reglements , con- 
firmés par (elui du Février 171$. 
A Paris y ce îz Juin 1771. 

J. HERISSANT 9 Syndic. 
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